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Le Ngociant aldieu
COMMERCIAL, INDUSTRIEL ET FINANCIER.

MONTRÉAL, 15 AOUT,1872.

LIGNE ALLAN
Sous contrat avec le Gouverne-

mont Canadien pourle transport
sdec MALLES du CANADA et

les ETATS-UNfS.

1871-72--41rrangem1ents d'Etee
Les Lignes de cette Comepagnie so composent des

vapeurs suivants de première classe à plein pouvoir,
construits à La Clyde, en fer à double engin.

aiseaux. . oTont.
POLYNESIAN.......4100 [En cotruction.]
CIRtCASSIAN ......... 3.100 [En construction 1
MANITOBAN ......... 4100 [En construction.]
SARMATIAN ......... 3600 Capt. J. Wylie.
SCANDINAVIAN..... 300 Cpt.Ballantyno.
PRUSSIAN.............. 3000 la. Diittou, UNR.
AUSTIRIAN............. 2700 Capi. Brosn.
NESTORIAN..........2700 Cat. A ird.
MORAVIAN........... 2850 Ghai.
PERUVIAN............. 200 Lt. Sith, B.N.R.
GERMANY.............. 3250 Capt. Trucks.
CASPIAN................ 3200 Catt. Ritchie.
IIBEt'qIAN........... 3434 Capt. R. S. Watts.
NOVA SCOTIAN...... 2300 Capt. Richardson.
NORTII AMERICAN 178.1 Cat. Miller.
CORINTIIIAN......... 2400 Catit. Jas. Scott.
OTTAW A................ 1831 Lt. Archer, IEN.
ST. DAVI.D............. 1650 Cat. E Scott*
ST. ANDR EW.......... 1432 Capt. i. Wyli.
ST. PATRICK......... 1207 Capt. Stoplien.
N'ORWAY ........... 1100CntC.N liis
SWEIEN ........... 1150 Capt. Ma.ckenzie.

flMP1PIi,« 1;tooTEA',%EItS (le la LIGJNE DE ,IVERPOOLJONTI ONiJ DU CHEMIN LI 1EPI rf i,îîn 1 voile (le Liverpool ciaque JEUIDI et do
DES QIjEIIEC Chaque SAMEDI, arrêtant à Locht Foyle

COMTES DU SUD-EST. tour recevoir à bord et mettre à terre leg Malles ot
toc P'assgors Pour l'Irlande et l'Ecoooe] doivont être

=noysdo Québec:
1871 - Table des Heures No. 2. a n ......................... 20juill. 1872

Le et après le 6 NOVEMBRE 1871, les TRAINS Scandioeu ........................ 3 aoùt
partiront comme suit Iliberiti ..................... 10

________________________________________________ Pruissian............................. 17 .
N N.1i No. 3 jluatrian ........................ 2....4

ALLANT AU NORD. 'Dis q tALAN A NRD ~ JMalle. Fret. .Suoît .......................... 31
A- . hi. _=.su Prix dii Passageo de QUEBEC :-

Richford, Vt.........Dép.'... 6.10 6.10 Cabine ................... $70 à $80
Aberecrn........ - 6.--0 -Entrepont ................... $2
Sutton Fiat.....--------....... 8 6.40
Eierson's................. 1 6.50 7.15 Les STEAMERS de la LIGNE do GLASGOW
West Brome............--- ..-.-- - f-si-it -oile d- -- asgo- tous les mardis, et de Qué-
Swoetsburgh...............-i---- 7.20 7.5e bec tous le jeudis, doivent être envoyés de Québec
Cowansvil 0...............20J 7. 8.14 Su. Dniid-------------le ou vers le 10 Juin
East-Farniiam.................. 24 .-10 < 3-
Brigham..... . .......... 2c 7.11) 8.40
Faen................. XI ,~ . 7 hrrineprimenté est -à bord do choque

Farniden.. · · ·.---.------------ n x-55

West-FIarna.m......... .334 8.10 9.10 vaisau. Les cabines ne sont tas retenues à moins
St. Jean.--.- - - 8.-- d'être Payées 'avance
ontral........... Arr. . 0 Pour rt oi autres détails, s'arsr

A Portland,là J. Il. FAasiER ouil Ilcoît A.SurEW
ALLANT AU SUD. Dis NO. 2 No. 4 ALLAi: à Québec. à ALi.'. RAE & Co.: oil Hvre, à

jMalle. Fret. JOU.y M. CUaaIo. 21 Quai d'Orléans ; à Paris, ilGus-
T4VE BeBsA.%sE, 25 Quai Voltaire ; a Anvers. a Atbe.

v.51.<1. ScusmTrru & Ce.; a R1otterdam, aL G. P. ITTStAN&
Montréal............. Dé.. ... 3.00 .... ; a Hambourg. . Mr. ys& Huao); 3.Belfast
St. Joan...................... 4.30 il. CiARLEY & MALL; à Londres, a MOaTOOMItOic
West Farnham............. ... 5.11 10.30 & a io .racechtirch Sîroot a Glasgow, a
Farnden .. .....-. - s et ALEx. Ai.., 70. Great Cl.3deStret s
Brigha....--. ----- ·. 5.35 11.0
EFarenha............. -..

Cowansville.-...-. .... : . Il. & A. ALLAN,
Swootshurgh............... 151 6.05 11.01 Coin des Rues Y1t.villo et Cmmune.

Wost Brome.....·.-....1 6.20 2.10
Emerson'............-...-- --- 22- 4 6.35 12.30
Sutton Plat. ............... .53 6.45 12.50 loo, RUE DES SEURS GRISES,

. À; 31 6.J1 1,.20
ord Vt..........7.a 1.30 t e Fer e S ton, F·r 3 Brs,

-ploquetr de lieuilloiree, Fer goIee,îitré, Fiee-
Les passagers du Train No. 1 communiquant à St. qis du Canada, Plaques d'Ela*

Jean aveu les Trains pour New-York, Boston, Rou- TUES POU BOUILLOIRE3, TUES A A
.s's Point, &c.

On ne change pas de Char de oit pour Montréal. Etain on Lingot Riveta Marbre Veiné
Desrolais attendent aux Stations àl'arrivée des Cuivre on Lingot, Fit do ýCr, Ciment RmaIn.

Trains de Montréal pour toutes places des Cantons cuivre on Feuile, Fil d'Acier, Do de Portland
de l'Est. %ritimoine, Vitres, Do di Canada,

.p-Jusqu'à nouvel ordre, les Trains d.e Fret cir- Zinc n Fouille, Peinture Teie à PnvoZinc en Lingots Terre à brique, Vases de Jarâin,
uleront seulement les Mercredi et Samedi. Plomb on Saumon. Fine 'ouere, Dessus Chemn
ijrLee Passagers ont droit de circulation sur les Rouge de Plomb, Briques afour- Fontaines.

Tr s Psagers des Trains venant du Nord ase.
ont droit de oiroulation sur les Trains allant au Sud. Blancs de Plomb, TUYAUX de NAGE

Tuoiles à,,Paver Uncaueiqlle Patenté, &s.
A. B. FOSTER, Mnufaturiors le SOFAS, CHAISES, et REB-

Cirant. SORTS pour Lits. Un stock considérable toujours u
Wafrlaa, v.l, 2 novembre, 1h72. mains.

[$2 PAR ANNEE.VOL. I.-NO. 45.]

P'UBLIÉ DASS L.ES 1X-rýiêT8 DU

COMMERCE ET DE L'INDUSTRIE
PARAISSANT

LE JEUDI DE CHAQUE SEMAINE.

Le Nrégociaunt Canîaîdicn est le seul jourual du
ce goure publió en langue française.

Il contiendra les informations comimserciales
les plus complètes. La revue sera sous la
direction spéciale de M. L. E. Morim, courtier.
Son expérience et les relations qu'il doit à sa
position sont de sûrs garants que cette partie
lu journal ne laissera rie" il désirer.

Une remise libérale est accordée aux anion.
cours à long terme.

Les abonnements et les annonces sont reçus
au bureau du journal, No. 10 rue St. Nicolas.

Abonnement - - $2 par an,
Annonces - 10 cts, la ligne par insertion.

L. E. MORIN & C.
Editeurs-propriéta ires.

COMPAGNIE DU
CHEMIN DE FER LE GRAND TRONC

DU CANADA.

1871-AitiRANG E M EN TS D'H IVEt.-1872

Chars Palais (Pullman) a nwyn igus
Chars orlinaires et neu il tois les
Trains <Ie Jour, Chars Paliis Dor-
loirs, à tous les Tiains de N it, sur
toute la lig ne.

ES Trains partiront maintenanut do MONTREAL
comme suit:

ALLANT A L'OUEST.
Malle Quotidienno >ourPrescott Ogdens.

burgl. Ottawa, ]irockvillo. Hiingston,
Belleville, Toronto, Guelpi, London,
Brantford, Goderich, Buffalo. Détroit,
Chicago et, tous les points de l'ouest à.. 8.00 A. M.

Express de Nuit do. do 1.00 P. M.
Train de la Malle do Nuit pour Toronto,

et les stations intermédiaires........... 6.00 P. M.
Train local pour les passagers pour Vau-

drousil, à ......... :..................... 5.00 P. M .
Trains laissant 'Montréal pour Lachine à

7.00 A. M.. 9.00 A. M . midi, 3.00 P.
M., 5 00 P. M. et 6.00 P. M.

Trains laissant Lachin poorMontréal, à
8.00 A. M. 10.00 A. M., .RK0 P. M.,3.30
P. M., 5.30 P. M., et 7.00 P. M.

Le Train de 3.00 P.M. va à la frontière.
ALLANT AU SUD ET A L'EST.

Train pour Boston et New-York vialRoau-so' Point, et los steamers du Lac
Champlain........................06.00 A. M.

Express pour Boston via Vermont Cen-
tral à............................ .... 9.00 A. M .

Exprose pour Now York et Boston vià
V ormont Central à................... 8,45 P. M.

Trains de la Malle pour St. Joan et
Rotuse's Point, en connection avec les
trains du Stanstead, Shefford & Cham-
bly et on Jonction avec les Chemins de
Fer dos Cantons du Sud-Est, et avec
les steamers du Lac Champlain.--..... 3.15 P. M.

Train de Passagers du Jour poir Island
Pond et les stat!ons intermédiaires.... 7.00 A. M.

Exeress du Jour pour Québec, Rivière du
Loup et Caconna....................... 8.30 A. M.

Train do la Mallo pour St. Hyacinthe,
Richmond. Sherbrooke, Islind Pond,
Gerban, Portland, Boeton à......... 1.45 P. M.

Express de Nuit pour Québec, Rivière du
Loup, Caconna, Island Pond. Gorham,
Portland, Boston et les Provinces d'en
Bas............................10 30P.M.

Le Chemin de Fer Intorcolonial étant maintenant
ouvert jusqu'à Cacouna, les trains se rentront à cette
Ptation et communiqueront avec les.omnibus pour los
Hotels.

Comme l'exactitude de l'a-rivée des trains dépend
des communications aves les antres lignes, la unm-
pagnio ne sera pas responsable des Trains qui n'ar-
rivoront pas aux Stations ou ne les quitteront pas
aux heures nomméos.

Le magnifique vapeur leuf "FALMOULTH1,"
Communiquera avec le Chemin de Fer ho Grand
Tronc, laissera Portland poir Ilalifax, N. E., tois
les Vendredis après-midi. Ce vapeur ofr. tout le
comfortable possible aux passagers et pour le trans-
port du fret.

Les vapenrs de la Compagnie Iteraolonsle eom-
muniqueront aussi avec le Grand Tronc, laissant
Portland tous les Lundis etJeudis à 0.00 heures p.m.,
pour St. Jean, N.B., etc., etc.

BAGAGE ETIQUETE.

Les billets sont fournis aux principPaes at&tieas de
la compagnie.

Pour plus amples informations et l'heure du départ
et de l'arrivée de tous les Trains aux stations inter-
médiaires et au terminus du ohemin, a'idreaser an
Bureau où l'on vend des billets. à.-la Station Bona-
venture ou au Bureau Ne. 39, Grande Rue St. Jas-
ques. C. J. BRYDGES,

Montréal.!27 Juin 1872. Diretteur-*sant.
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Distillateurs.

DISTILLERIE DE PRESCOTT, ONT.

AVIS AUX MARCHANDS DE SPIRITUEUX.
L ES 4roussignés ont le plaisir d'annoncer au Com-

merce qu ils ont complètement renouvelé leurs
appareils de distillation et ont introduit les amélieo-
rottions les plus récentes pour la rectefication des;
espîrits de grain, et quî'ils sont maintenant prêts Il
exécuter les eommandes qui seront adressées soit lu
eux directement ou à leurs agents à Miontréal. pour
Alcool à 6o degré'. ksgpri-de- Vml à 50 degrés, Wh/y
de Seigle ou de Mat et Toddiy llhiéAné.

J. P. WISER & CIe.
Représentés à Montréal par

MORIN & CIE.,
Coin des Rues St. Paul et St. Nicholas.

No. 10, Rue St. Nicholas.

AVIS.

AV S est prt le présent doné que la MarqueA de Coîimmerce iî-des'us consistant des nm' t'
0OODERHAM & WOR 1S, TORONTo avec DEUX
ETOILES et les leltres G. & W le tout ns -rit dans
DEUX CERCLES OVALES a ét6 adoptée par la dite
Société de GOODEIt HA ,& W 01iTS, et a été dûment
errégistrée confusmémnent à I'Arte sur les Marques
de commerie de 1868, dias le but de distinguer
eertains spiritueux et Boissons de MaIt mantiufacturés
par eux dans la dite Ville de Toronto à savoir:
ALCOIIOL. WIIFSKEY de SEIGLE, WIIISKEY
le MALT, TODDY IVIIISKEY, et toutes autres
Boissa spiritueuses vendues par eux à Toronto,
Montréal, et ailleurs dans la Puissance du Canada.

Lie dite Marque de Commece est brûlée sur chaque
Suart ou Tonne contentant les dits Spiritueux, en la
orme et manière déuontrée par le desEoin ei-haut.

GOODERHIAM & WORTS,
A. & A. B. CHARLEBOIS,

Agents.
Montréal, Octobre, 1871.

SPIRITUEUX, BIERES ET PORTER.

soussignés informentleurs amis qu'ils viennent
de faire de nointeuses et importantes ainéliora-

tions et altérations à leur Appareil de Distillerie, qui
est maintenant en pleine opération et qui leur per-
mettra, à l'avenir, de fournir toute quantité, soit en
douane. soit droit payé de leurs célètbres Spiritueux.

consistant en
WHISKY DE MALT

OLD RYE WHISKY
ESPRIT-DE-VINS bu O.P.

ALCOOL 66 0.P.
n'il garautisent être distillée des maltes et grains

do la meilleure qualité.
Ils attirent aussi l'attention sur la qualité supé-

rieure de leur célèbres Bières INDIA PALE et
autres et sur leur PORTER. de cette saison, di nt l'on
peut se procurer n'importe quelle quantité en fûts ou

bouteilles.
WM. DOW & CIE.

P. S.-Le plus haut prix du marché est toujours
payé pour l'Orge, le Seigle, l'Avoine et le Houblon.

Marchands de Vins.

P. POULIN & CIE.,
DISTILLATEURS et FABRICANT- de COR-

DIAUX GENIEVRE fOld Tum). VINS DE
GINGEMBRE, SIROPS DE FRUITS DE CHOIX.
ABSIN l'îlES EAUX-DE-VIE WHISKIES. Ac..
M iRIIANtiS A (!O.iliISNI(Net Importateurs
de VINS, SPIRITUEUX et CIsAFES.

Bureau et Entrepôt : 313 R UE ST. PA UL,
MONTRE A L.

Hotels.

HOTEL RIVARD,

No. 64 RUE ST. GABRIEL, MoNTBÉA.L.

DES VOITURES transporteront les voyageurs des
bataux et des cheminn de fer à l'Hotel.

Table des mieux servies.

Marchands de 1 abac, &,c.

A. DUBORD & CIE.

MPORTATEURS DE CIGARES ET MANU-
FACTURIERS DE TABAC,

En Gros et ni Détail

Z2. .t .;., RUE ST. PAUL, MONTRÉA..

N. B.-Nous alirons t'ulte.tion spéciale du comu-
merle sur notte tabai' en poudre si avantageusement
connu dans les Provineces du Canada.

H ENRY & CIE.,

MANUFACTURIERS DE TABACS,
271 Rt UE SI. PA UL,

MONTIREAL, P.Q.

Marchands de Poissons.

JAMES C. GORDON,
N1ARCHAND EN GROS DE POISSON DE
V I 'lOt TES SORTES,

Frais. Salé. Fumé, Séché. Salé vert, en Saumure, et
do CONSERVES ALIMENTAIRES, d'HUILES de
MORUE et de LOUP MARIN, des célèbres 1(I-
TRES de MALPEQUE.

FINNAN HADDIES toujours en mains.
Eotrapo de Péecheries Moisie-31 St. Nicholas,

MONTRÉAL.

Marchands cde Vaisselle

J. L. CASSIDY & CIE.

IMPORTATEURS DE
PORCELAINES,

VERRERIES ET VAISSELLE.
339 & 341 Ro e St. Pial,

BATIsse DEs SRUnS, MoNETûinu.

LIV¯RES.
Chemins (les) de Fer français par V. Bois,

in-12 br..................................... 3 .
Chemri s (les) de Fer par A. Guillemin, l. de

3 vignettes in-12 br....... ...... ...... 5c.
Clef (la) de la Science ou les plénomènes de

tous les jours exlliqtués par le Dr B cwer,
revu et corrigé par l'abbé Moigno, in-12 br.. 88c.

Cours d'Econo,. le industrielle recueilli et pu-
blié par E. Thévenin, 7 vols In-12 br......2.10e.

Entre,iois populaires, publiés par E. Thévenin,
8 vols in-12 br...................... ,......2.40c.

Esonomie l') politique ramenée aux principes
du Christianisme, par lo Dr Il. Olivier
in-18 br .......... ................. 15c.

Guerre (lii) d Sept Mois, résumé dles faits mili-
taires etdes decument officiels relatifs lla
guerre de 1871-7t, par M. T. de Saint-Ger-
m ain, ii-12 br .............................. 5 .

Mémorial du biége de Paris, par J. d'Arsae,
in-12 br .................................... 1.00c,

Mes Impeesionis et Confidences d'aumonier
des prisonniers en Allemagne et en Suisse,
par le It. P. Dufor, in-12 r ............... 5c.

Premières Notions d'Economie politique sociale
ou industrielle, par Joseph Garnier, in-12br 60e.

Traité élémentaire d'Economie politique, par
le Dr Il. Olivier, in-12 br................ 63e.

Traité de t'Or, monographie, histoire naturelle,
exploitation, statistique, son rôle en écono-
lmie politique et ses divers emplois, par M.
Landrin. in-12 br.......................... 40e.

En vente à la librairie
J. B. ROLLAND &t FILS,

12 et 14 Rue St. Vincent.

CHARLES PAYETTE,
IBRAIRE-RELIEUR,

250- R UE ST. PA UL- 2b0
Vis-à-vis la Rue St.Vincent,

MONTRAL.

D. P. BEATTIE,
N1E0OCIA.NT ET COMMISSI -NNAIRE,

MARcItAND EN GRos DE
TIIÉ, SIROP E T .IIELASSE,

Seul Agent pour la Puissance du Canada de
Messrs OFFLFY, C.RAMP &Foassts, OPORTO.

" inAss. SUTea & CiX , CAIMZ.
FoRRESTEa & CIr., BORDEAUX.

Agent pour la Tannerie do New Glasgow JoaN ITALE
& FItS, Manufacturiers de CUIR A SEMELLE.

17 Rue Si. Saerement,
MONTREAL, P.Q.

AUX MARCHANDS.
rE soussigné se chorgera de le vente et de l'achat
L de touts espèces de grains et de sel à commission,

movonnant 2 par 100.
Remises faites sans retard dans tous les cas.

P. RIVAhD,
Nc. 64 Rue St. Gabriel, MontUal.

MARIVMALADIE.
Caisses de Marmalades de Dundee, do Keller, on

pots de 1l.
Marmalide île Dundee de Keller en pots de 14lbs.

AUSSI
Marmalade de Cias. Alexander & Fils, [fabri-

quée en Mars] en pots de 1 Il.
Marmalade do Chas. Alexander & Fils, en pots de

10 lbe.
EN nROS oU EN DETAIL.

CHAS. ALEXANDER & FILS,
RUE NOTRE-DAME, MONTREAL.

Dissolution de Societe.
La société qui existait ci-devant entre les soussi-

gnés comme Marchands-E i-leiers, sou, la raisont
socialo de SgvscAL. CAnIEUx & JoLY. a été dissoutede consenteuIent mutuel du ler Janvier derni, r.

M. L. Il. SENECAL reste en possession du stocket des livres. Il est seul chargé du réglement des
affaires de la dite société.

L. I. SENECAL,
PIERRE JOLY.

A V I S .

En référence à l'anno.ce ci-dessus, je soussigné
prolite de cette occasion pour o"rir à mes amis et an
publi mes sincères rsmerciemsents pour l'enctur.e.-
tuent qui m'a été accord.é jusqu'à ce jour, eti les in-
forme que je coutinuerai le méne commerce que ci-
devant dans les magasins 1\o. 24 rue : t. Paul et Nos.
209 et 211 rite des emmissaires. sous les noms et rai-
son de PIE/tRE JOLY i: .IE., ou j'..uri conti-
nuellement un main un assoriimentehoisi d'épicei ies,
vins. liqueurs, tabac, cigares, farine et provisions,
que je vendrai au plus bas prix du marché.

PIERRE JOLY
Ci-devant de la miaison Séndal, Cadieux & jIoly.

8 CornCm3an la Faillite 1869
CANADA, Dans lai

PRovtNCE tIr QUÉIEC, COUR SUPERIEURE
D)i4trict de Mluomiréal. D ans l'affaire de

EDWARD COOTE, faisant affaires sous la raisu,
sociale île E. Coule & Comipanie, de Montréal,
Epiîcier,

FAILLI.
Lundi, le neuvième jour de Septembre mil huit

cent soixante ci duze, le soussigné demandera à li
dite Cour sadécharge en vertu du dit acte.

EDWARD COOTE,
Par DEVLIN & POWERS,

Ses Procureurs ad litem,.
Montréal, 7Août 1872.

PRINTEIMPS 1872
MARCHAND'S'S S CHES EN GROS.

U N assortiment complet de Marchandsises de non-veautés, île goût et d'étape, comprenant
Le célèbre alpara noir

Beaver Brand,"
Soies noires

et étoffes i robes en grance variété, chez

OGILVY & CIE
XONTREAL.

[HARI~SA1XANBEf & [ILS,
(ÉTADLIS EN 1812,J

CONFISEURS EN GROS
FABRICANTS DE

Gâteaux raffinés à la vapeur, Gum Dropt, Gâ-
teaux à la crome, Fruits cristalli.és, Four-

nitures de Pharmaciens en maga-
sin et faites à ordre.

AussI,
Giteaux ornés pour les Mariages, Fleurs Maginifi-

ques, Boîtes de Manufacture Anglaise,
Allemande et Française, Papier

garni de frange et de Mottos,
Cornets d'abondance.

397 et 391, Rie Notre-Dame.
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Bumcu DE PosTE, Montréal. 21 Septembre 371
.

Distribuées. MALLES. i îées.

A. M. P. M ONTARIO. A:M. P. M.

Ateliers de Ferblanterie et Plombiers.
-0-

rn~ir -i rj~i' i)(IL
8.0:..... Ottawn,p.ehemindefer(") 7.00 5.> 1 11i 00.l.. Province d'Ontario.. ... (1) 7.00, 5.0 .M

.... ...... Rivière Ottawa par route. G00 .....

QUBBEV e No. 98 Grande Rue St. Laurent, No 98
.Québec, Trois-Rivières ets00 .... Sorel, lier vapeur............ 0

........ p. chemin fr. 7.45' 7.0 E.g i O ; I g] ]M(jDEI CA E''' I E ]l BOU(CE
80 . ownsh ips,C F T.Riv. jîr,. 70
8.0...sthabaskat etRiv.du Loup ... 70

...... 2.00 St. Rémi et Iemimingford . 2.0 'i

8&lI 2.0O StHlyacintheetSherroke 6.OP 12 14
10. . DoSt. Jean et lRouse's PLt. ...... 2f

Shefford et la jonction du M. T. ST. ti lt> E, tîuît en] rduiereia.li "e' pati et ii iic ui giiéIILl le i unICuLIuIgU0enii

10.00 ...... chemin de ferVt.... ... ...... 0 libérat qu'un lui donn, les avelrtit qiu'il I agrandi son Magasin, et qtu'il cunîtiniuera comme par le

pLSLLé à prendre tout ordre, soit pour posage deo tuyaux à gaZ, il l'eau, île gazelliers, île lustres, de
MALLES LUCALE.couvertures efrblae, en tle galvnisée, ardoise, etc., soit pour réparations aux ateliers ou à .lo-

11.00 ..... Beauharnois (route)...... 6,00...... icitile. Le tout Fera exécuté par des ouvriers sûrm et le prenièr classe.
Chambly (aussi 6 A.1.)et Le mngali île ferblanterie, ferronnerie et articles ci plomb de 3. T. ST. GEORGE contient ii

1.('r ....... St. Césaire. et .· assortiment très-varie et très-colllplet d'articles garantis et à lion mnrehé. Le publie est Certain

11.0 . C rer..irnnes. et ....... . d'être servi avec fidélité, promoptitude et politesse.
Côte St.Pa iul et'TanneriCs On y trouve également îles réfrigérateurs ou glacières de famille iméliorés et de tous les prix.

10.0< .. Iuît........................ Tous ceux qui en ilt su e ont pleinement satisfaits.
10.0( 545 Luthirgdon ........... .6 (X00 2.00 Ouvrages entrepris .1 lia Campagne, pour églises, presbytreF, Cou vents et demeures particulières.
9.31 2.0 t LaChine................ 6.00 2.00X) Fuirniaises AI alir cIIIhiud posées sous le meilleur Fystemne connu.
10>1 2 . Labrtire..........11 i L pai...... .. ) 1 A l'aciieiie place, No. 9S Re St. Laurent, Enseigne de lit GROSSE CAFETIERE ROULE.

1. l'ongueil ............. ..... i.0 1. 0 - - -
. N.Ginsgow&-St. Récollet. 7.00.

.5 15i Terrebone & St. Vieent. 7. t<0, 1 <0<9. 31[p 5.00' Pont SL1 Chre ... 'l' :lo 5. (Ki) r~EiBB~ ~~'er i1~
St. Laturent,St. Eustache,

Ste. Scholastiuie , et
Belle-Rivière.......... 7.00 .'Anti.D'e [u

... .30 St. Jériimie. Ste. Rose ci: lUm1 .E Il L'ni sepliqe et Restaurateur liq Salin
Ste. Thérèse......... 7 <0...

2.30ý St. Jean J, Station, St. Guérit radicalement la Dyspepsie, Faibleset
A.rmia:d............. 80 2 C» ] 118 'Estomae, Migraine, Névralgie, Pertes Blanches,
r Trois-.ivièresparli.Rive D))yssenterie Chronique, Stomachique puissant

. .. ................ GRNDE RUE ST. LAURENT iîîouir opérer et terminer la convalescence apréi
PROV. MARITIE-'. toute espèce de miiladies débilitantes.

N -Brunswiket Isle P.E... I 7o0 Prix $1.030 la Bouteille
.. lalft ,.-e etIteP. FEt<BLANTEIE1I ET PL.OMIBERIIE-....................~~~Cerihiat 7"X tcîîiATI'îîF T IOlii,ýtF idnés par îles pe rsonne 1s dhigne

dc foi, P'rétres, Médecins, &co., &c.
Les malles pour T.-Neuve Lampes et Huile de Charbon S'tdreser ausont envoyées tous les a.

jours ? Hali et de là __-r. 1. A. CREVIER,
la transmission se fera 4., Ituo Bonsecour2.
tous les vendredis alter- L ugo e mcn e o ue -
natifsèpartir dua2Jum. 7.00 ratiques, pour l'eneouragement libéral qu'il a reçu Carde-Magasins.

ETATS-UNIS. depuis quelques années, a le plaisirde leur annoncer

Boston et les Etats de In qu'il continue comme ier le passé à prendre tout EMMAGASINAGE EN ENTREPOT OU
8& .. Nouv.-An leterre, ex- . ouvrage concernant le Plombage. Couverture en For- FRANC DE DROITS.

, q . INeetY le Maine ........ 3 0Y 2 30 blanc. en Tôle galvanisée et autres Ouvrages, etc.
8 &9...Ne -ork et les Etats du f 1 M. Dran)dan se charge aussi dtoescmae FRE .C A ST LE ,

Sud ................ I ... 2.30 Drîitsecîreaui de toutes Commaîndes F t E D
81-' ... Is Pond, Portland et de lacmpagno qu'il s'empressera d'exécuter. . 3 J U5 DE LA COMMUNE,

leMaine............... . 12&7 11 uri constauuent en mains un A ortieit. il V- vis leA ssindu Canal,

8.11 ...... Etat. de l'Ouest et du Pa- eomplt etrié de Cn l
ciliqueetManitobC.... 700 50 MONaRAL.

Ferblanteries, Ferronneries, Lampes et Huile - - ----

INDES OCCIDENTALES.

Lettres, etc., payés d'avane vid N.-
York, sont ex! Aliées chaque jour
. New-York d'oit partent les nu- i
malles:

Pour Hl.vane et l'ndes Occidentale .. 2.M
lid Havane, toli les Jeudis P. M.

Pour St. Thomas, les Indes Occiden- I
tales et Brésil, le 23èmo jour de I
ehaque mois.

GRANDE BRETAGNE.

Par la ligne Canadienne ... Vendredi... 700
Par la ligne W. & G. vin

New-York ....-........... Lundi............ 30

(a) Les saes de la malle par les chars sont ouverts
de 7.39 à 5.40 P.ji.

(b) do. ouverts jusqu' à11.35 s.r.

Les lettres enrégistrées doivent étro déposées 15
minutes avant la fermeture des malles.

Les boîtes à lettres dans les rues sont visitées à
10.00 A.t.. 1.00, 6.00 et 9.00 P.11.

Le Dimanche à 9.00 ,r s.

P. L. TOUSSIGNANT,

SYNDIC OFFICIEL,

ARTHABASKAVILLE.

Sollicite respectueusement de MM, les marchands,
les affaires qu'ils peuvent avoir dans le distrist
d'Arthabaska sous l'Aete de Faillite de 1869.

do Charbon. THOMAS, TIIAUDEAU & Cil,.
Toîuter.iîîuminandes seronitexécutéesrutrèshlns jrix 1 3P1ORTATEURIS s.:MARICHANDISES SECHIES

et souis le plus court délai nu. I ro& iE m t, Ni . 33AI , Ru DS. PauIE.

No. GRANDE RUE ST. LAURENT TsoMs.Tanuca&k C»:.Montl,
''i Il T8AU.-AU THlsCi.ýQUébleu, MONTRE.ML.

F. DRAPEAU. """^iA """""""'""" °"
r S. GELINAS,

Moiitré'atl. ler Juillet .

CARRATRACA.,
T ES CÉLÈBRES EAUX MIENRALLS CARRA.
li TRACA ne peuvent être surpassées comme
laxatif agréable et rafraichissant.

Un ou deux verres de CARBATR.ACA,Tris cla-
que mntin avant le déjeûner oi à jein. rant la
saison de' Chaleurs, donneront de la frafeeur à la
t autd et à la constitution.

LES EAUX NINÉRALES DE CARATRACA,
sont sans rivales comme remède effectif dans les cas
île Constipation Ilabituelle, Dérangements d'Esto-
mac et Intestins, Imflammations Chroniques des
Reins, Gravelle, Goutte, Rhumatismes (surtout chro-
niques), Scrofules. Maladies de la Peau de toutes sor-
tes, Dysuepsie. Maux de Cour, Acidités; comme
purgatif après les excès, il ne peut être égale.

LES EAUX MINERALES DE CARRATRACA
fraîches des sources de Plantsgnot. Ont., sont cn
vente dans les Htels, chez les armaciens, et au-
tres, dans toute la Puissance, et peuvent être obte-
nues en quarIs tt sn barils des Propriétaires Souesi-ans tu uu a- 6

27. Juin 1i.

WINNING, uILL, X» &i W ,"tu
Ni. 2319. hue St. Paul,

Moinlrinl.

MPORTATEUR,
No. 256 RUE ST. PAUL,

Troisième porte de
if. AMA BLFE PR EVOST,

MONTREAL.

FRANCRUR & GIROUX,
MPORTATEURS

NOUVEAUTES FRANÇAISES,
.ANGLALSES

et
AMERICAiNAS.

7 & 9, RUE ST. LAURENT,

AVIS DU GOUVERNEMENT.

MPATEMENîT DES DOUASNE,
Orrmwà, 17 juillet, 171.ESCOMPTE autorisé sur les envoie amriemni

jusqu'à nouvel ordre: 18 par cent.
R. S. M. BOUCHETTE,

Commiissaire de Deueas.
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REVUE COMMERCIALE
Pour la semaine finisant le 14 Août 1872.

Nous avons en une semaine de calme plat, et
n'était-ce une hausse très mîarquêe sur la farine
en Angleterre qui a suscité quelque mouve-
ment ici; nous pourrions bormer ici notre revue
<lu marché pour la semaine qui vient de s'écou-
ler. Il y a bien ou quelque mouvement dans
les maisons d'importation de nouveautés, quel-
que choix dans les marchandises le goút, mais
là s'est à peu près borné le volume des allai-
res.

Le commerce de détail est très lent. Rien à
signaler dans les denrées coloniales, les cuirs,
les chaussures, le bois, le charbon qlue nous
i'iLyons dit lasemaine dernière. Les chaleurs nous
sont revenues, et avec elles a recommencé la
déSertion de la ville.

Le corner qui se pratique depuis quelque
temps dans le lard à Chicago pour le compte
de spéculateurs canadiens a fait un mouvement
rétrograde ponr se fortifier dans ses retranche-
ments. Le cours de l'article a baissé jusqu'à
$14 pour arrêter les expélititions les autres
villes sur Chicago, ci le stoci il atteint le chif-
fre de 130,000 barils.

FAitINE.-Le marché qui avait été calme jus.
qu'à lundi, reprit de l'activité à la réception
d'une dépeuhe par cable trausatlique qui signa-
lait une hausse sur le marché de Liverpool de
Is. Gd. par baril sur la farine et de 4d. sur le
blé. La modicité.des stocks en disponible et
la fermeté du marché anglais donnèrent lires-
que le vertige aux détenteurs (lui portèren
leur vue au-delà de ce que la hausse de ls. 6d.
par baril à Liverpool pouvaient leur permettre
d'espérer, et à la séance de lundi, à la halle aux
blés, on ne constatait q-e peu de transactions.
On rapporte les ventes suivantes :

Un lot assez considérable île Canal Wellanl à
$6.47J ; 100 barils, ordinaire de l'Ouest à $6.55;
100 barils, ordinaire du Canada à $650; 100
barils, surperfine Etats de l'Ouest à $6.40 ; 50
barils, moyenne forte à $6.72; un lot do fine à
$5.40 ; 500 sacs, meunerie locale à $3.35; 1Ot
barils, forte pour boulangerie à 87,15; 200 ba.i-
rils, moyenne forte à $;. 75: 100 barils, ordinai-
re du Canada à $6.70 ; 200 barils, superfinie de
l'Ouest à $6.571 ; 250 barils, fine à $5 45; 10b
do do à $5.40; 400 sacs, meunerie locale à
$3.35; et-600 do du à $3.40. Le marché clôture
avec forte tendance à la hausse en conséquence
d'une nouvelle hausse sur le marché de Liver-
pool.

BLL-On rapportait samedi le placement
d'une cargaison de blé de printemps No. 1, de
Chicago à $1.45.

ORGE.-On est à la veille dLe eomiimencer à
couper les orges, dans quelques localités on a
déjà commencé. Nous n'avons aucune trausac-
tions à signaler.

Pois.-De défaite assez facile à 821c par 66
lbs. Le marché en est peu fourni et les lots
tant soit peu Importants manquent. Les affai-
res sont restreintes par le manque de l'article
en quantité suffisante pour exportation.

AvoINE.-Toujours calme pour les lots de
quelque importauce. La culture qui s'occupe
actuellement de la récolte ayant presque dé-
serté le marché,*la demande pour la consomn
mation parait plus active et il faut voir les
prix quelque peu en hausse. On cote eu petite
quantité 32o à 35c par ininot

MAY.-Les recettes sont considérables, mais
comme la plus grande partie de e qui arrive

dans notre port n'est qu'en transit, nos stocks
restent sans grande augmentation. Nous n'a-
vans aucune transaction à signaler. Nominal
5)o à 57e par 56 Ibs.

Ln.-La consomiatio n'opère qi 'au jouri
le jour et les transactioi s'en ressentent quetil.

que peu nombreux quo soient les détenteurs et
quelque peu disposés qu'ils soient à rencontrer
les acheteurs dans leurs vues. Il existe quel-
que demande pour le English Prime Mess en
entrepôt, mais la divergence d'opinion entre
détenteurs et acheteurs arr-te la conclusion des
transactions. On signale le placement de 50
barils de Mess à $15.20, tenu généralement à
$15.50 pour petits lots. On cote le mince $14.25
à $14.50; cette qualité est rare et fermement
tenue. English Prime Mess Sil.00 en douane
et Extra Prime $9.50 ci douane, et Si 1.00 pour
celui du Canada.

BEUiRE.-Les grandes chaleurs arrétent de
nouveau lu transport de l'article et causent nue
certaine rareté de qualité désirable qui cou-
mande en conséquence un prix exceptionnel, <le
18o à 20e par li. Les cours du beurre ordinai-
re sont irrguliers dm 12e à l~c. Celui de bien
basse qualité est en demande pour exportation
de 6c à 8e par lb.

FRoMAGE.-Les grands opérateurs n'ont pIas
confiance dans les cours actuels et se tiennent
par conséquent sur la réserve. Le commerce
local opère régulièrement de $I0ic à 1le. pour
bon ordinmaie, et 9c. à 10e. pour ordinaire.

SAINDoUX. - Cette graisse n'offre aucun
changement et reste cotée 10e à 10ie par lb

Sriiv.-Quelque demande pour exportation à
Se. LIarticle manque.

Cin.-Le marchi n'offre aucun changement.
Les atlires sont extrêmement calmes

CHàussuiEs.-Les marchands de la campa-
gne sont assez bien fournis de chaussures fortes,
et ils préfèrent écouler leurs stocks actuels plu-
tôt que de les augmenter, particulièrement sous
les circonstances actuelles où il y a peu de pro-
habilité de hausse.

M TAiUrx.-Nous n'aeons aucun changement
à signier cette semaine.

Voici comment nos échanges reçus par der-
nier courrier signalent la position du îimarché
uiétallurgique en Europe :

M,ta.r.- Le marché métallurgique est plus
ferme et les transaction par suite sont imoin,
actives.

A Londres, les cuivres sont lourds; on y i
vendu 50 tonnes Chili le 103 1. à 103 1. 10 -h -
100 tonnes Wallaroo à 107 1.10 sh, an comptant
. t de 103 à 109 . à deux mois; b tunnes .LIla
à 108 1. 10 sh, au comptant.

EU France, les afliires sont également
calmes; les cuivres notamment sont délaissés
quoique les prix n'aient pas subi le variation.
Les barres du Chili livrables an Havre n'obtien-
mnent à Paris qu'un conrs nominal 270; lingots
lito fr. 280 : cuivre Anglais Tough fr. 282-50;
alinieral de Corocoro (cuivre pur) Ii.. 275.

Les métaux au Havre restent absolument
sanis aflhires.

DoIs DE siRviCE.-L'exportaticn du bois de
service de notre port est très active. La de-
mande pour la consommation est régulière.
SKous n'avou aucun changement à signaler
dans les cours qui restent les mêmes que la se-
lmaine dernière.

BOIS DE CORDE. - La demande s'accentue
davantage et les stocks en disponible sont ac-
caparés pour la consommation et par la spécu-
lation. Les cours n'ont subi aucune fluctuation
cette semaine, mais le marché clôture très-ferme
aux prix que nous avons signalés dans notre.
dernière revue.

CIIAaRuoN.-Toujours très-activement deman.
dé. Les consommateurs n'ont pas oublié lim.
passe danîîs laquelle ils se sont trouvés l'hirer
dernier, et veulent l'éviter l'hiver prochajn.
.Jiu'à présent, il enu a té placé très peu dans
les clos. toutes les recettes depuis le printemps
ayant été livrées aux consommateurs à luarrivée
des vaisseaux. Les prix se maintiennent tou.
jours fermement, et nous ne voyous pas ce q[ui
pourrait les taire reculer.

CAFL - La demande pour cette flève a éti
très calme, et nos cotes de la semaine dernière
restent sans changements.

CrASnELLEs.-Les bougies françaises sont
rares, mais peu demandées. On cote les Four-
nier 2lc. Nous n'avons connaissance d'aucune
transaction importante dans les chandelles an-
glaises ou paraflines qui sont toutes deux no.
minales.

CAnLE.--Une hausse sur les jutes réagit sur
l'article mannfacturé qu'il faut voir enî hause
d'un centin par livre.

Dno;rEs Er PRoDUITs CnimQUE$.- De-
mande très calme aux cours de notre tableau
de prix courants.

ÉvcEs.-La hausse sur le marché anglais nl
pas d'effet sur le nôtre, et lis cours de la sI-
inaine dernière restent sans changement.

FinuiTS.-La demande pour les noix et le
raisin sur couche est très-calme. Le raisin de
Valence manque complètement. Les nouvel-
les de la récolte de raisin de Corinthe sont mau-
vaises, et on estime que la diminution dans li
récolte du raisin Dema sera d'au moins 200,001
boîtes.

1UIriLEs.-On signale le placement d'une car-

gaison de 800 futs d'huile de loup marin raflnée
à la vapeur à 7Oc. L'huile de morue s'offre plus
facilement et on signale de nombreuses ventes
de 50c à 51c. Les manufacturiers d'huile le
lin ont comniencé à contracter pour le produit
de la prochaine récolte. Les prix sont restés
secrets. L'huile de lin bouillie anglaise est colée
à 80c pour les lots ordinaires du commerce.
NTous n'avons aucun changement à signaler
dans l'huile de lard, d'olive,, ou de loup marin
blanche ou paille.

INDoîo.-Peu de demandes pour les indigos
le Madras ou de Manille, qui sont cotés de 60e

80te par livre.

MELAsSIE. -Quelqies ventes an commerce le
demi-gros de qualité supérieure à 35c. Les
inférieures sont négligées. Les qualités moyen-
nes manquent.

PTRoLE.-La demande un s'est pas encore
réveillée. On cote de 321c à 35L.

Riz -Demande régulière pour le commerce
local. On cote le bon grain $4.20 à $4.30.

SEL.-La hausse qui s'est établie a eu 'elet
le modérer la demande, mais comme-les stocks

se trouvent en peu de mains, les détenteurs
contrôlent facilement le marché. On signale
quelques ventes à 80c on debarquement. On
cite le placement de 5000 minots de sel de
Cagliari à 28c. Le sel fin de Liverpool ne four-
uit aucun changement. On cote 75e le sac. A
la clôture il s'est élevé une demande spécula-
tive, et on signale une vente de 4,000 sacs de
gros de Liverpool à 80. Le marché clôturant
avec forte tendance à la hausse à 90e.

SPIRITIEUX-On signale les ventes suivantes:
100 huitièmes, 100 demi et 50 barriques eau-de.
vie Gérin en disponible, et 1500 caisses Juler
Robin à prix non divulgué.
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Nous empruntons à un échange d'Europe la le bois de qualité supérieure avat été conservé
revue suivante de.4 vins et spiritueux : pour profiter de la réduction dans le tarif. U

Dans toute la région du Bordelais, les affaires les effets de e Changement Sera l'augmentation
en vins et spiritueux continuent à étre inactives. du cot do bois de rebut et des qualités infé
Cette absence à peu près complète de transac- rieures par tout le pays.

ns tient surtout à la période de chaleur que
oues traversons, pendant laquelle les liquides Rien de plus avantageux ne pouvait nous

se transportent toujours difficilement. arriver dans ]a moment actuel, l'abolition to-
Malgré nos recherches, nous n'avons pu dé-

rouvrir aucune trace d'achat pouvant intéresser tale des droits n'étant pas possible, l'imposition
nos lecteurs. Quelques affaires cngagées en d'un dioit spécifique est mille rois préférable à
vins de 1870, devenus rares, semblent indiqer la loi (lui existait avant, et nous évite ainsi
nue grande fermeté dais les prix ; quant aux toutes les tracasseries du régime aà valorem.
produits de 1871, ils sont toujours offerts avec
inclinaison à la baisse, mais fort peu demandés. i est à espérer que le premier pas uns cette

Les vins blaucs le Fronse 1871, ont donné voie à l'avenir sera un traité e réciprocité et
lieu à quelques ventes bien peu importantesan l'abolition complèto des droits.
prix de 110 fr. le tonneau, sans logement et
rendu à quai l Bordeaux.

De l'ensemble de nos correspondances d linisport, les scieries Sent de nouveau en ou-
Midi, il semblerait rêsulier que dans beno vrge, les uriers ont îbten une augmenta-
trop dle contrées les espérances dont on s'était tien de 25 centins par jour. Les manufacturiers
bercé sur la récolte prochaine, comme quantité,
ne devraient pas se réalisr. Quiaînt à la qualité, se truvaient dans ne position lifficile Pt les
elle sera certainement excellente si le mois hommes le Savaient. Leurs estacades étaient
d'îauoût fournit son contingent normal die rayons remplis rje billots qu'il leur était impossible de
solaires. Il paraltrait quejlans certaines cin-
trées la coulure, Pemniulpe et l'îîïiexn y ont fait garder tout l'hiver à cause des inonîations du
et y font encore des ravages sérieux dont ou printemps; sans cela les scieries cri<ent en-
pourra atténuer lea effets à l'aide do fréquents core closes. Lerésultat de la grève dans cette
soufrages, trop négligés là comme ailleurs. localité Fera (ue 50 millions de pieds de bois de

Le phylloxera envahisseur commence à faire
son apparition dans le Gard. moine seront coupés cette saison, n antre ré.

])ans tout le Midi les achats deviennent de sultat sera Un marché plus ferme et des Prix
plus en plus rares; voici cependant les prix plu, élevés.
pratiqués dans ces derniers temp, savoir: I y aura moins de bois manufacturé cette

Dans l'Aude on cote les vins ronges 1er choir,
belle couleur, de 19 à 20 fr. les 21 choix, de 17 année on Canada que les années précédentes, à
à 18 fr.; les bons ordiiiaires, l 15 à 16 fr. cause de la rareté de la main-d'Suvre et les

Dans l'Hérault on a payé 18 fr. le. Montagnes scieries ne peuvent travailler la uit comme
ler choix, et 16 fr. les Moniitagnee 2e choix : l plusieurs avaient l'habitude de le faire pour la
Piquepouls trouvaient preneurs de 22 à 24 fr

La méme abzence de transactions est signalée
sur les marchés des deux Cbareutes. N quelques localités, niais elles cnt maintenant
n' iejoutero nemi aujourd'hui aux réflilxions qui terminées.
nous avaient entrainé dans notre dernier bnlin. Il s'est fait de fortes trasactions dans le
tin; nous nous bornerons à donner la cote afli- cours de la seine dernière: des quantités cou-
cielle du dernier marché de Cognac, avec cette
observation que les-eaux le-vie nouvelles trou- sidêrables de bois ont été achetées pour future
véraient vendeurs k îles prix moindres. OU livraison, et tout semle indiquer ilue le coi-
cote be--- daualie suer re ait 'es nrx sont

1870 1871

Grande Champagne, f..100 à 115 100 à 105
Petite Champagne. 91 à 100 85 à 90
Fins bois bol deries... 90 à 95 80 à 85
Tré.s bons bois........... 85 à 90 75 à 80
Bons bois ordinaires...... 80 à 82 70 à 75
Bons ordinaires.......... - à - -- à -

Le tout par heet. à 600, sans logement, ai
comptant, sans escompte.

La cote îles eaux-de-vie d'Armagnac a peu
varié depusîîis notre dernière revue. Les derniiers
marchés de Condoi et d'Eanze ont été sans
affaires; notre commerce n'a point tait d'aliats
cette dernière semaine, mais on lui ofi'rait les
eaux-de-vie aux conditions ordinaires et prix
suivants:

1870 1871

Bas Armîagnac.... . .1.
Ternareze............ 66 61
Haut Armagnac....fr. 6.1 59

Logé, rendu sous vergnes à Bordeaux.
La stagnation est devenue plus grande en-

core sur les marchés du Nord, et notamment
sur la place de Lille. La demande y est coin-
plétement. nulle, l'offre considérable, et pas une
seule vente à citer. La cote conmerciale n'a
pu fixer que le disponible courant.

MARCHÉ DE DOIS D'ALBANY.

Pour la somainic funissant le 30 juillet 1872.

La loi fixant à $3.00 par mille pieds les droits
spécifiques sur le bois a été mise en opération
le ler du courant. Avant cette date le bois de
qualité inférieure et les rebuts avaient été ex-
pédiés en hate d'un grand nombre de scieries,
afin d'éviter l'augmentation de droits qui devait
frapper ces qualites, tandis que d'un autre côté

toujours fermes, le bois sec très rare, la proche
et l'épinette sont très recherchées, les acheteurs
considérant que ces deux qualités de bois ont
atteint la limite de la baisse pour cette saison.

Les grands commerçants de New-York,
B3rookilyn, Newark et autres lieux, signalent un
commerce actif, dus stocks peu considérables,
et représentent les marchés de l'Est comme
dénués de tout approvisionnement.

Le marché de Saginaw est très ferme: les
prix ont augmenté de $1.00 par mille pieds en
conséquence de la rareté produite parles grèves
Les manufacturiers s'attendent à de brillantes
affaires pour l'automne et un prompt écoulement
pour tout le bois manufacturé là cette saison.

Le marché de Chicago s'est aussi beaucoup
amtélioré.et des prix en hausse se Font établis. La
qualité du bois envoyé à ce marché cette saison,
a été inférieure à celle des années précédentes.
Des lettres particulières nons informent que
cela est dû en partie à ce qu'une grande partie
des billots coupés avait été avariée par le feu.
La demande pDur la place de Chicago est très
active. Ceux qui ont été à mme d'en juger,
disent que la ville de Chicago seule consomme-
ra cette saison 700 millions de pieds de bois.
Les arrivages à Chicago pour la saison jusqu'a
cette date sont de 564,130,000 de pieds contre
503,857,000 de pieds pour le mème espace-de
temps en 1871 ; ras expéditions de Chicago sont
cette année de 194,170,000 pieds contre 332,286,
000 pieds pour l'année 1871.

A Oswégo les arrivages pour le mois de juil-
let, et depuis l'ouverture de la navigation au

premier août pour trois années, sont ainsi éta-
blis par le Commercial Advecrti:r ;

Pour le mois. Pour la saison.
1872. 48,600,000 pieds 121,000,000 pieds.
1871. 43,200.000 " 140,200,000 "
1870. 40 800 000 148,200,000

Les arrivages à Albany par les canaux Erie
et Champlain pour la quatrième semaine de
juillet ont été comme suit:

Planches Bardeaux. Douelles.
1872. 29,007,800 591 320,000
1861. 18,575,200 1,321 321,000

Des planches et voliges reçues 23,504 400
pieds sont venus par le canal Erie, et 5,953,400
pieds par celui du Champlain.

Les arrivages à Albany par les canaux Erie
et Champlain. depuis l'ouverture de la naviga-
au premier août ont été comme suit:

Planches. Bardeaux. Enuelles.
1872. 144,343,300 . 3,983 1,944,900
1871. 180,095,200 16,070 6,628,500

Les arrivages de planches et voliges pour le
commencement du mais au 6 courant sont do
10,000,000 de pieds. Le déficit dans l'ensemble
des arrivages pour cette saison à la présente
date peut dtre fixé à 40,000,000 de pieds.

Le fret de Canal de Buffalo à Albany est de
$6.00 à $6.25 Pour le pin, et $7.25 pour le noyer,
d'Oswégo à Albany $4.00 par mille pieds,

Les cotes des clos sont comme suit :
Pin clair par 1000 pieds......$ 58 00 à 60 00
do quatrième do ...... 53 00- 55 00
do choisi do ...... 48 00- 50 00
do bon pour boites par M.. 28 00- 30 03
do commun do do .... 24 00- 27 00
do lambrissage do.... 53 00- 55 00
do Madriers, 10 pes. chaque.. 42- 46
do do do rebuts, do .. 30- 32
do Planches, 10 pes. do .. 28- 32
do -do do rebuts, do .. 24- 25
do do 16 pieds, par M. 30 00- 32 00
do Io 12 pcs. 16 pieds, do. 32 00- 33 00
dlo do 12 pcs. 13 do do. 30 00- 31 00
do do 11 pcs. (siding) do. 35 00- 37 00
do do il pcs. choisi do. 45 00- 48 00
do do il pcs. commun do. 26 00- 29 00
do .do 1 pc. do. 32 00- 34 00
do do 1 pc. choisi do. 43 00- 46 00
do do 1 pc. commun do. 24 00- 26 00
Epinette planches............$ -8 18

do madriers 11 pce. chaq. - 23
un do 2 " " -_ 36
do colonbages, 2x4 14

Pruche planches - 16
do solives 4x6 " 35-- 37
do do 3x4 - 16
do colombages 2x4 " - 13
do madriers 2 pouces " 33- 34

Noyer noir bon par M........ 75 00- 80 00
îdo J pouces ........ 75 00- 78 00
do . "."......... 75 00- 78 00

Sycomore I " "........ 33 00- 35 00
do i ........ 30 00- 32 00

Bois blanc pour chaises par M. 65 00- 70 00
do J pouce et épais " 38 00- 42 00
do j . 30 00-- 35 00

Fréine bon " 38 00- 42 00
du seconde qualité " 25 00- 30 00

Chêne bon "38 00- 42 00
do seconde qualité " 25 00- 30 00

Cerisier bon " 60 00- 70 00
do commun " 25 00- 30 00

Merisier par M .............. 25 00- 30 00
Bétre. .... ,........... 22 00- 25 00
Tilleul ....... ...... 22 00- 30 00
Noyertendre"............... 40 00- 45 00
Erable ...... ......... 25 00- 30 GO
Maronnier ' .............. - 40 00
Bardeaux de pin blanchi par M. 0 00- 8 00

do do 2o qualité 6 00- 7 00
do do extra sciés " 6 25- 6 50
do do clairetsciés" 4 50- 5 00

Bardeaux de pin 3e qualité 2 50- 3 00
do cèdre " - 5 50
do do mélé " 4 00- 5 00
do do No.] " - 3 00
do pruehe 3 00- 3 25

Lattes proche " - 2 25
do épinette et pin " 2 50- 9 76
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PRODUCTION DU CUIVRE DANq LE Le Canada qui exporte du fer enAngleterre
MONDE ENTIER. De prime abord, cela ne parait-il pas incroya-

Les pays d onde les plus rihesCependant il ne ux pas oublierque
Lui aysdu none 104 pui it-isLuit ines dès 1869, cette révolution importante avait été

de cuivre, sont l'Angleterre, la Russie, le Chili prédite can. l'Eéîceict. Dans u article ro-
et les Etats-Unis. L'Angleterre jusqu'à ce jour iiarquable sur les richesses naturelles " du
a tenu le sceptre comme nation manfacturière, Cîuîîcdale docteur La Rue S'exprimaitcomme
et c'est de la Grande Bretagnîe gif nous vien- 1 exploitera lios rirayes, 1our l'Angle-
nent le plus grand nombre d'articles mîîanufne- erre; et Pour d'autres rot/ (e l'E1u'opr. nos
toréa de ce métal. Le Chili c011mm11e pays pro- sflute sq -ç 711,1ii, it n'ablic
ducteur vient en scecnd lieu, miti depuis quel- lulcctor vcntciisccîîl lennias dpui qul- De ces denx prédictions, l'ue est déjà réali-
ques années il est classé au troisième 01u ait géo l'exportatiaun di fur l'autre, cii voie de
quatrième rang. Il est intéressant de suivre l'tre, l'exportation (L; ruinerai. En effet, une
l'accroissement et la diminution conue pro. deniandle(le 100 tonneaux de sable noir purifié
duction de ce métal dans les diflèrents paY s111 vient d'être fdtue ces jours derniers, par ue

onde pdat ue sria d'aunée d'ngleterre.inonde ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~O pudn n éi lane; sait que la purification dle ce ineurai se
En 1840. la production du cuivre cin An igle- lait à laite d'une machine reposant sur un

terre a été de 13,000 tonnes ; en 1850, elle s'éleva rincipe tont n
à14,700 tonne.,;; ol L853, elle diiiiua (c 00 Rue, il a quati cinq aifs.

lopaux sur celle de 185il ponr félever ps
1La lettre suivante adressé à PEo avait

a 1840, ln Chili, produit 9,000 toR ees; si' m ico
sera lue avec intért paUr nos abonnés e gegs

dns le coderce tes céréales d
de 9,400 tonneaux, le montant de la production
pour l'année 1870 nous manque, mais il est

probable que la quantit3 aura été de beaucoup
moindre que celle des anunées précédentus.

La production dans l'Empire Russe pour
l'année 1830 fut de 3,800 tonnes de cuivre; ou
1840, 4,680 tonnes; en 1850, 6,450 tonnes;
eu 186(, 6,940 tonnes ; cin 1570, le montant
fut de beaucoup moindre.

L'Autriche, en 1840 a fourni 2.720 tomes, et
en 1859, la production s'éleva à 3,30) toiines;
dix années plus tard cependant, la proiuction
était beaucoup moindre.

En 1840 les Etats-Unis fournirent seulement
100 tonnes de cuivre y compris la production
du Canada ; en 1850 la, production s'élean à 650
tonnes; et vingt-quatre mois plus tard elle lit-
teignait 1,000 tonnes et audelà. Depui ce
eims elle n'a cessé d'augmeiter. Lb' lii au

contraire et autres pays de l'A n i Sud
il'nt fait que diminuer le montant di. rr
duction.

L'Ile de Cuba en 1830 n'avait pas encore pro-
duit une seule livre de ce métal, cependant la
découverte de mines de cuivre cette mêème au-
née dans l'Ile donna pour l'ainée 1810, 100 tont-
nos; 1,250 tonnes pour l'année 180 ; et plus
de .3,000 pour l'annéo 1830. Du 1830 à 1848
l'Australie produisit Pie île cuivre; cependant
en 1850 la production fut de 3,100 tonnes, mais
en 1860 il y eut une baisse sur celle le 1850, et
augmenta ion en 1870.

La production totale du cuivre pour le muondu
entier s'élève maintenant à environ 71,000 ton-
noes par an. Plusieurs nouvelles mines ont été
découvertes en différents pays dli mnonde;
l'augmentation dans la production est très
grande depuis les dix derniéres années. Cepen-
dant le prix du cuivre est toujouis élevé, et il y
a toujours pour cet article autant île demandes
qie la production peut en alimenter.

LES MINES DE FER DU CAN.\DA.
On lit dans l'Etcitiîîcit de Québec:
Un fait bien remarquable et qui paraït échap-

p'èr à l'attention (le nos financiers et économis-
tes, a lieu, en ce moment, ime dans notre
commerce d'exportation. Eu effet, depuis
deux on trois mois, il ne se passo guère de se-
maines sans qu'une cargaisun de fer fabriquï
cin Canada, quitte le port de Québec pour l'Au-
gleterre. Bien plus, nous sommes en mesure
d'annoncer qu'une cargnison de soixante toit-
neaux est expédiée en France ces jours ci. Ce
fer, on le devine, provient des usines de Moisie,
et est fabiiq lè avec le sable noir. On dit qu'il
se vend nu prix fabuleux de 2.1 pistres le ton-
neau.

Ploibières-lès-Dijon, 21 juillet.
Mîuonsieuîr, je suis, vous le savez, un veil

abouné de votre journal. Je le lis toujours avec
beaucoupîî d'attention. En le70, j'ai acheté. la
collection cortplete deipuis lia fondation jus-
qu'en 1868. Cette collection uic liermîet le faire
des recherches dans le passé: ces recherches
ne manquent pas d'it él Ct.

Savez-vouîs ce quie j'ai pi conistater ? C'cst
que trois fois sur quatre les reisi'ignemiints
qui vous sont donnés par vos correspoitaits
sur l'apparenco de la récolte sont en désaccord
avec le résuîltat finnl. Voulez-vouls cles exclm-
ples ?

L'année 187 avait beaucoup d'analogie avec
l'année 1857. Jusqu'iiau ler juin, les plaintes
vous arrivaient : il pleivnit, il faisait froid. Le
beau temps arrive,. oi voit le soleil, alors chan-
genient.à vue. Depuis cette époqe iusqu'ai
17 Juillet, vous publiez, sur lit fi île vos cor
respondauts, des éloges sur l'apparence de la
récolte; tout le mal causé par lu froid, l'hu-
idité est réparé on plutôt oublié. A partir dn

17.juillet, le toit cles éloges est Moins accentué;
ou coupe le blé, on voit enifin que les appareil-
ces étaient trompeuses, les plaintes succèdent
aux plaintes. Bref', du 17 juillet au mois d'oc-
tobre, les farines ont augnéiité le 25 fr. par
snp.

Auit re exellile: :i 1-70, le contraire de ce
qui ét; lissé en 1I7 est arrivé, les blés ont

.pi . , i u' temps toujours sec, très sec ; le
vol ,o ! t doiiiait, les blés avaient la
1 nill Il él utirte ils étnient bien propres, ou ne
vOYait Iis de maivaiises herbes dans les
chimup': ilepuis le liois d'avril jusqu'au mois
d'aot oui n'a entendu quevc des plaintes provo-
quées par la sèchere. lia litanie i été bien
longue. il r a en de: er ngrés qui ont crié , à
lafainne !" Il n s t pas trouvé un homme
do bon sens qui nit aflirimóé que toutes les lois
que les blés végétaieit par lun temps sec avec
le vent nord-est dominant, ils donnaient toi-
jours une récolte abondante, et, cependant, les
exemples culi passé siLu là pour afarier cette
vérité. Les battages ont, dléuontrè que larécolte
était très abondante: il tombait de chaque
gerbie be'm p île grainis Ires lourds, par cou-
séquent ils étaient de bonne qualité.

Non voici ci 1872, aunée soeur de 1807; tel-
le-là va encore nous servir d'exemple.

Jusqu'au 15 Juin. il fit froid et humide, tei-
jouîrs de la pluie; ('i se 1llaint beaucoup, tout
est compromis. Le soleil arrive! lc solcil qui
fait tout oublier. Aussi vos correspondants
s'en sont donnés à cœur joie sur les splendeurs
de la récolte; quelle brillante perspective ! on
chantait tous cii eb ur. Je n'ai trouvé qu'un
dle vos correspondants ii ait lait entendre une
lote di<eordante; il signie dans votre journal
" un vieux 'ultiviiteur " ; ses articles solt datés
de-Liyon. En voilà un squîe je tiens pour mi ob-
servateir sérieux. Il n]'a pis oublié les leçons
du passé; pour lui l'expérience n'est pas lottre
morte; il 'est rappelé cque toutes les fois que
le blé poussait jusqu'en juin, avec un toIls
toujours froid et humide, jamais, ait grand
jamais il ne donnait nue bonne récolte. Je

défie qu'on me prouve le contraire Repassez
votre collection, cherchez les aniée P'id" r
humides jusqu'en juin, et signalez-en m..'
qui ait été bonne ? Si vous trouvez cette ier-
veille, vous nie la désignerez, vous me feiuz
plaisir.

Depuis le 20 juillet, les éloges commencent
à fléchir, vous constatez que les apparences ne
sont plus aussi belles ; on a exagéré, on se plaint
du noir, mais vous ne pensez pas que ce mal
soit bien sérieux. On esptre toujours une bonne
récolte. Voilà à pen prèfle ton de votre jour-
nal aujourd'hui. Il es le méme chez vos

confrères.
Attendez un peu, votre illusion ne sera pas

de longue durée Attendez les avis des battages,
les seuls que je prendrai en considération, parce
qu'il seront vrais, et nous verrons si ]'année
1871 a échappé à la loi fatale que je signale
plus haut.

Vos correspondants du Dauphiné vous ont
annoncé à plusieurs reprises que la récolte était
superbe cin apparance. Eh bien ! la récolte
n'est pas encore terminée dans ce pays, et déjaà
de partout on crie: " Misère." On m'écrit de
alontólimart. où on a commencé à dépiquer:
" Qion ne récoltera que swintié de ce qu'on
espérait, la qualité scra mauvaise, les blés va-
riant de 65 à 75 kl. l'hect. "ab imo disce
o'iiiies.

Le noir sera nue véritable calamité cette an-
née. J'ai vu, de mes yeux vu, j'ai compté,
constaté que certains champs avaient 33 010 de
blé carié.

Il est très rare île trouver un champ exempt
île carie; croyez bien que ce mal, qui est O-
gendré par les brouillards, le froid, l'humidité,
et ion pas par une semence plus on moins
bonne, comme quelques personnes le pensent,
sera cause d'un déficit considérable. Je désire
oie tromper: l'avenir nous l'apprendra avant
peu.

Depuis le 15 juin, je suis convaincu que la
récolte sera mauvaise le beau temps qui règne
depuis cette époque n'a en rien diminué ma
conviction. Le 15 juin le mal était fait, mal
que le soleil était impuissait à guérir.

Voilà, monsieur, mon avis sur la récolte de
1872. Je suis en désaccord avec le plus grand
nombre de vos correspondants; avant pen
non, sairons qui avait raison.

Cr. TÂItusF.

IIERR KRUPP.
Ulerr Krupp, le célèbre propriétaire des msa-

nufactures d'acier d'Essen, dans la Prusse Rhé-
nnnne, vient d'adresser à ses ouvriers la circu-
laire suivante que nous empruntons à l'Jr'on
Agc, de New York.

L'adresse du manufacturier des canons qui
ont tant fait île mal à l'armée française pen-
dant la dernière guerre, se recommande d'elle-
même; si tous les grands muanufacturiers du
monde conduisaient leurs affaires sur le plan de
Herr Krupp, les relations entre ouvriers et mai-
tres ne seraient pas aussi tendues qu'elles le
sont partout en ce moment, la question du
capital et di travail qui préoccupe tant les es-
prits et pour le présent et pour l'avenir, aurait
une prompte solution, et ce, sur des balses éga-
lement satisfaisantes pour les maitres et ponr
les ouvriers.

Xouis recommandons à nos abonnés la lectu-
re de ce document, modèle du génie, de la
fermeté et de la persévérance de la race Teu-
tonne :

Aux Travailleurs dans les Man îufactires d'A-
Crer,

Il y a quarante-cing ans, j'étais un des rares
ouvriers aujourd'hui, qui ont commencé leur
carrière dans les ruines qui occupaient autrefois
l'emplacement oi s'élèvent maintenant ces on-
vrages, aujourd'hui mon patrimoine. Les gages
piar jours des forgerons et fondeurs avaient
alors été augmentés de 18 stuber à 7J groschen
(environ 15 ets) ; les gages de tonte une se-
mailie ne s'élevant qu'à 1 thaler 15 grosehen
d'argent (environ SL00).

" Pendant quinze années je n'ai gagné que
juste assez pour payer mes ouiers; la seule
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rmuniératioi pour mes travanx, mes troubles
et mes soucis de toute sorte était la conscience
d'un devoir accompli. Depuis ce temp,, les
affaires ayant auuienté, et les succès que j'di
obtenas dans cette entreprise, me l'ayant per-
mib, j'ai graduellement, sans en être prié et de
ma propre volonté, auîgienti le salaire de mes
ouvriers. Ayant alIIté comme règle invarii-
ble de ma conduite de ne jamais dévier de ce
que dans mia conscience je crois juste et équita-
ble. Cette règle restera toujours en force.

" Depuis quelques années, les plus grands
effibrts out été faits pour améliorer la condition
de li classe ouvrière, et les projets tendant à ce
but se compte par mille. Lorsque toutes les
branches le l'industrie étaient mortes, que
nulle commande ne venait à mes bureaux, je
n'en ai pas moins continué l'ouvrage dans mes
ateliers, et jamais je n'ai renvoyé un bon ou-
vrier ou serviteur remplissant fidèlement seu
devoirs. Plusieurs d'eutre vous. maintenant
avancés en age, peuvent rendre témoignage de
cette ascertion. Demandez-leur ce que j'ai
fait en 1848.

" Mes récentes pertes dans les dernières guer-
res vous sont trop bien connues pour ci puaer.
Qui pourrait évaluer ce que j'ai perdu par la
prê-ente disette di charbon? La confianee
mutuelle que nous noussoimîes témoignée acrée
ces usins importaties. Je sais que je mérite et
pogs4de votre confiance, c'est pourquoi je vous
adresse ces paroles %vint que je mois obligé de
me plaindre d'infidélité et de résistance : Je

vous mets en gairde contre le sort que des
agitateurs ambnlants et périodiques s'eflor-
"cent de préparer à la classe ouvrière, en se
servant de. maximiîes religieuses et morales,
couvertes sous le inasque d'un prétendu
amour de l'hiimanite. Leur moisson com-
m, cera lorsqu'ils auront irrévocablement
ruine l'existence le votre classe." Ils se rer-

veut de leur iniience que pour votre entière
destruction, afin de pouvoir plus tard jeter
leurs flieis en cau trouble. Cherchez les enté-
cédents de ces apiôres die la philiutropie, exp.-
miiiez et étudiez leur vie loniestiqueo et privée,
vous verrez que ces dmag"gues piélèrent à un
jour de travail de leurs bras, les contributions
que des ouvriers égarés leur fournissent pour
dlissiminer en parole et dans leurs écrits leurs
fausses doctrines.

Je vous donne l'aivertisseiment suivant: Je.
mais aucune suite d'evéeements quelcon-
que ne nie forcera de conct-der rien à la force.
L'administration bienveillante qui a caractérisé
lion établissement, et qui a toujours été tru

1i pour elle, continuera comme par le passé à
surveiller ces ouvrages selon ies principes et
aussi lIongtemps que les ouvriers me seront
fidèles, jeÎls considérerai comme faisant partie
île cet établisseiment. E n'y a certainement
aucun doute que d'u jour à l'autre Je puis
céder ina poîsitiocn à d'autres, et *je quis, éga.
lemenut persuadé gn'aucun capitaliste ne nie
surpassera en bienveilulice, en bon vouloir et
en sacrifices pour votre bien être. Tout le
monde sait combien j'ai toujours ou en estime
le travail et l'ouvrier. Persniie ne doutera,
je l'espère, que l'amour du gain seul m'a forcé
et me force encore à passer par toutes les fati-
gues, le travail et les inquiétudes due medoine
la conduite de ces ouvrages, mais chacun drill
aussi savoir qu'une fausse interprétation des
motifs qui me lient à ce genre de vie suflirait
pour détruire en moi l'estime et l'anour que j'ai
pour le travail de l'ouvrier. Soyez tous persia-
dés que jamais je ne chancellerai dans aucune
de ies résolutions et comie je l'ai fait jusqu'à
présent, jamais je ne irometterai sans tenir nia
parole. Encore nue fois je vous mets en garde
contre les séductions de ceux qui voudraient
vous exciter à la révolte et à troubler le paix.
A tout ouvrier raisonnable et aimant l'ordre, il
y a dans monu établissement nu avenir assuré
de repos et de bonheur, aprèes an temps de
service. sans égal danr aucun pays du monde,
votre pension vous permettant de vivre dans
votre propre maison à l'abri de tout besomn et
sans inquiétudes pour l'avenir. Je m'attend à
une entière confiance de votre part, je la de-
mande et pl'eige; «je refuse de nme rendre à
aucune.demande injuste, de même que cumule
par le passé j'irai en avant de toutes celles qui
seront équitables. "Je demande donc à tous

ceux qui ne seraient pas satisfaits de mes
condItions de m'en donner avis. le plus tôt

" sera le mieux, afin que moi mélie je n'ai pas
pas Î leur intimer d'avoir à laisser mon ser-

" vice." Qu'ils quittent cet établissement en
se cunformant à la loi, qu'ils fassent place pour
d'autres, et qu'ils soient bien assurés, que dans
ma maison et sur ma propriété je serai toujours
le maître.

ALFirED KRUPP.

Ainsi s'exprime le cêlèlre .Allemiand. Si tous
tous les maitres voulaient suivre l'exemple de
lerr Krupp, les grèves deviendraient iipossi-
bles, l'industrie serait prospère, et le capital et
le travail recevraient leur part respective des
profits de la production.

Le capital à les moyens de se protéger lui-
mame, s'il veut seulement se servir de ces
moyens. Il n'y i que les maîtres pusillanimes
qui préfèrent les larges profits aux principes et
qui sacrifieraient tout à l'amour du gain, qui se
rendent aux exigences et aux demandes dès
" Unions le Métiers."

LE SUCRE DE BETTERAVE EN CALI-
FORNIE.

Ce qui se passe maintenant à Sacramento,
Californie, pourrait parfaitement avoir lieu en
Canada, il ne nous manque que l'esprit d'entre-
prise. Nous avons les capitaux, le climat et le
sol, comme nous l'avons démontré il y a quel-
ques jours dans un article reproduit de la Go-
'etto des Campagnes est propre à la culture de

la betterave. Rien ne devrait nmus empêcher
de noua lancer dans ce genre d'industrie. On
parle partout d'établissement de manufactures,
cela n'est pas suffisant. Il est de plus néces
saire que chaque homme, possédant de l'intel-
ligence, du capital et de l'énergie, se dévoue à
l'avancement de son pays, que ceux de nos
compatriotes qui sont plusfavorisés de la fortune
se mettent à l'Suvre au lien de vivre de leurs
revesr.n, et du s'endormir dans ce froid égoisme
qui est la plaie qui nous ronge. Il faut de puis
bien comprendre, que chaque homme se doit à
son pays, que chacun peut le servir dans sa
sphère, et que c'est aux plus intelligents et aux
plus éclairés de donner l'esenple de l'initiative.
Le pays, depuis quelques années, semble srtir
du sommeil apathique où nous étions depuis
longtemps plongés, il reste beaucoup à faire en-
core, adoptons pour maxime dire etfuire.

L'article suivant que nous empruniton à un
journal des Erats-Unis sera lu avec intérêt, et
donnera une idée de l'esprit d'entreprise qui
anime nos voisins.

La manufacture du sucre de betterave en ce
pays parait étre maintenant un fait accompli
et cette année une manufacture à Sacramento,
Californie, s'attend à produire 10,000 barrils de
sucre raffiné. Monsieur Charles Nordhoff, cor-
re,pondant de la Tribune de Yec.York. écrit
comme suit à ce journal:

" La compagnie du sucre de betterave de Sa-
cramento a dépensé $225,000 en bàtisses, mé-
canismes, ustensiles, et 540 acres de terre
chois e. Elle a aussi affermé d'autres terres,
et ensemencé cette année plus 1,100 acres de

"terre en graines de betterave, desquelles elle
espère retirer un moyenne dix tonnes de bot-

" teraves par arpent. Le produit en Brance
" est de 12 à 15 tonnes par arpent; en Angle-

terre, on dit que le produit est de 18 tonnes
" par arpent. A Chatsworth, dans l'illinois, et

aussi dnus l'Etat de Wisconsm, je crois que
"l'on récolte 10 tonnes par arpent. Je suis

convaincu que la méthode de culture peut
"être beaucoup améliorée en Californie. L'on

ne comprend guère ce que c'est quo de labou-

rer à une certaine profondeur dans cet Etat,
de sorte que la vraie richesse et force pro-

" ductive di sol ne sont pas utilisées. Cepen-
dant la betterave. ici, rend beaucoup pins dû

"sucre qu'en Europe, et avec un climat favo-
rable et un sol encore vierge, cela ne me sur.
prend pas du tout. La plus grande partie da

" travail des fermes et des champs est accom-
" plie par des travailleurs chinois. Le directeur
" a perfectionné unesenoir eisemIiençILnt douze

sillons à la fois, qui est considérée comme
étant une ainlioration sur toutes les ma-

" chines en usage jusqu'à présent. La graine
cette année a levé égale et régulière, et ce

"point est regardé comme un avantage impor-
"tant. La betterave est éclaircie dans les sil-
"lons, sarclée et bêchée a la main. En Europe

l'on se sert d'une mécanique pour cette partie
du travail, mais l'usage en est encore Inconnu

"ici. Les Chinois travaillent par troupe, cha-
que troupe sous la direction d'un conducteur
choisi par eux, et ils reçoivent 85.00 par se-

e maine. Ils se nourrissent par compagnie de
" trente hommes et paient un cuisinier pour
" chaque compagnie. Ils fournissent leurs lits
" et ustensiles de cuisine. et sont logés dans
" des barriques construites à bon marché, la
" douce4nu climat rendant inutile la coustrue-
" tien d'abris plus solides. Les 1,100 acres de

betteraves plantées cette année fourniront de
"l'ouvrage à la manufacture pendant huit mois

et le directeur de l'établissement espère
retirer au moins 10,000 barrils de sucre cette
année. Le sucre le plus blanc est suol ma-
nufacturé. Une tonne de betteraves devrait
on me dit, rendre au moins un baril de sucre.
Les déchets servent à la nourriture des bes-
tiaux, et j'ai vu les vaches abandonner do
gras paturages et du grain pour aller se re-
paitre de ces restes. Un laitier dit que les
vael-es nourries de cette manière donnent
de bon lait dont on retire un bon beurre.
Mais je suis porté à croire que ces déchets

" seraient surtout de valeur comme engrais
" pour les bestiaux. On s'en sert beaucoup ci
"France pour cet usage, les animaux ne re-

cevant qu'un peu de grain quelques jours
avant d'étre conduits à la boneherie."

CORRESPONDANCE.
MoNsiEua LE RLEDACTEITR,

Je viens de lire avec plaisir dans votre jour-
nal l'article "Législation Fiscale" pour prot6-
ger l'industrie canadienne. Pour obtenir cette
protection bienfaisante pour le pays près du
gouvernement, je crois qu'il serait nécessaire
de faire appel aux deux chambres commercia-
les et industrielles de Montréal et de Québec, à
former un comité permanent qui, d'après les
propositions des Chambres et des industriels,
par des démarches actives ferait son possible
pour obtenir les modifications, soit en douane,
soit à l'intérieur, l'industrie protégée vous ne
verriez plus ce triste spectacle de l'émigra-
tion canadienne, et bientôt l'ouvrier canadien
trouvant du travail chez lui, ne serait plus
forcé de s'expatrier pour vivre.

Laproduction agricole et industrielle réclame
des défenseurs, pour qu'elle puisse prendre son
essor. Le but sera atteint en formant le comité
représentant les intérêts de tous et par son au-
torité frra accepter ses propositions par le gou-
vernement.

En attendant le plaisir de vous lire, recevez
l'assurance de ma haute considération,

COMTs Lkopow D'Au 5CnoT.
Québec, le 10 aoùt 1072.
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CHAMBRE DE COMMERCE.

A la dernière réunion du Conseil de la Chai.
bre de Commerce de Montréal, il a été décidé
de présenter, en union avec le Conseil de la
Chambre de Commerce d'Ottawa, tu mémoire
au Maitre Général des Postes demandant la
distribution gratuite des lettres dans les villes.

A la même réunion, le présidnt iti Conseil
a fait rapport sutr lime cittrerue qu'ntte téléga-
tien de la Chambre de Commtterce de Montréal
ainsi que de la 1l1lle aux Blés, avéit eue avec
Sir George E. Cartier. Le but de cette entre-
vue était de démontrer l'urgenec qu'il y avait
de reconstituer la Conmnission du lAt irre sur de
nouvelles bases oit l'élément coinnercial serait
plus largement représenté et d'analganer le
Bureau de Trinité avec la ciiiiniss.ion du
IL.vre.

L'ifo[norable Baronet a éeoîtó il ég.tioin
avec beaucoup d'intérêt, et soit qu'il eût déj i'
pris ce sujet en sa sérieuse considération, soit
qu'il ait été frappé de la justesse de ll demande
qu'on lui soumettait, il a promis sun eours
cordial à lii d1éégationi et s'est enîgaigé à t iavail-
ler dans le but d'arriver a obtenir l.es ch:m-
ments demandée.

LES RICHESSES NATURELLES PU
CANADA.

Le Canada, qui comprend aujourd'hui toutes
las provinces de l'Amérique Britannique dt
Nord, est un îles pays du monde les mieux
pourvuîs de toutes espèces de richesses naturel-
les. Son elimnat variè, lui peret île produire
toutes espèces de grains en abondance, ses
f aCts n'ont, peur ainsi dire, nueunies limtitep,
ses mines sont d'une richesse incalculable, ses
pouvoirs d'eau sont innombrables; en un mot,
il a été doté de toits les avantages possibles.

Ce qu'il faut à son peuple, c'est l'esprit d'en-
treprise nécessaire ait d6veloppement de ces
richesses et une résolution inébranlable de
constituer sur ces rives uno puissante et vigou-
reuse nationalité.

Nous avons à quelqItes ins de nuisti ut excim-
pIle frappant le ce que peut opérer en peu
d'années. une population p)eu nombreuse, i ais
forte et décidée à proliter do sa position. En
moins d'un siècle, les treize colonies sont deve'-
nues l'une des grandes puissances îlu mnînde,
par le nombre, la richesse et l'illieniice. trai-
tant d'égal e égal avec les poivoiirs les pilis
redoutés de l'Europe.

Tout cela s'est accompli par l'énergie et une
détermination invincible de grnudilir et le cons.
tituer un grand peuple.

Personne. iIssurnient, prétendra que nous
sommes dans des circonstanceis moins favora.
Ies que les Américains, sortant atn 17S3, rîti.

nés d'une longue guerre, necablés tide dettes,
ay ant à organiser un gouvernement, à fonder
une constitution, eoufraut de divisions profou-

des sur des points nombreux et fondamentaux.
Pourquoi done le Canada désespèrerait-il de

progresser aussi rapidement ? Une seule chose
peut lui faire défaut.-C'est la rolonté énergi.

qule dc faire ce qu'il faut et la confitnice' qui est
un élément indispensable de suceés.

No ie cesserons jaiais de répéter ces chie-
ses et de donner à lappui île notre thèýe touS
les reniseigneients i que ine pourrons recueil-
lir, persuadés de rendre ainîsi uin service vérita-
ble à notre cher Canitada.

Note avons Cité déjà ce I ue Poi Peu e en
Angleterre le nios minîes de fer et de enivre
que ils compagnies îe capitalistes sont en train
d'acquiérir. Voici maintenant que 'ont <îccupe
sérieusement île tois dépôts de houille, it dans
ui réunion récente de la (,eiété coloniale, le
4eerétltire, M. Eddy, I l'ait ue letutre sur les
lê 1its de liotille qtui se trouvent dans l'empire
britatnniqe. Dans le cours de son travail, il
al parlé (les richesses bonillières du Canla dats
les termes u-ivanits :-

En quittant l'Angleterre, les puis grands lits
de charbon se trouvent aux extiies côtes dle
l'Amérique ilut Nord. Le promontoire iu Calp
Brreton ili s'aaiei dans la iller atlantique est
rcmpIili d'tt excellent charbon bitumineux qui
ressemble beaucoup ait nôtre. Ses lits variant
d'une épaisseur le à 2. 2ied soit isupr posés
à uie profondeur de 150 pieds.

Un peu plus à l'Ouest, se troutrenit ls i épt
de honille bitiumiinIuse du Pictoin, pilau'és à la
tête de la Baie îles Chaleurs et qui s'étendent de
là au golfe St. Lanrent. suivant :-

Le systéme carbonifère si'd sur la plus
granide partie de la iuvelle-Eeisse jusqn'à la
Baie des Chaleurs Les lits de hîonîlle nîttîtîci: -

Sent vers l'extrémité nord, tauilis qulie Z'e;tó- Pe .u >- Hes- n
titité sud-est est baignée par lVA t1antiq tii.

La quantité de charbon e t (nortmie. 5 & F
M. Eddy ajoute qu'il s'est itun peu étendu sur i c I

il richesse houillière de lia Nuvelle-Ecosse,
PIr ce que son imiiportanee ie saurait Gtre exa-
gérée, et que ses avantages sont multiples.

En outre de cent iies de charbon les provin-
ces naritiiies. suivant le professeur Dawson,
possèdent d'in nemi'nle 'e fer ion exploi-
t êes.

La natnri <iii refusé tn Noutvea-Bruns-

wiclk et Iî laSNuville-Ecoss' les champs ferti.
les et la produe'tion des céréales, leur a donné F i
une magnifique compensatioi (Ians les pèche-
ries et les miies. Leur puzi ion est superbe
et semble les avoir ilestinués :' lointîir noux autres
provinces canadhicimtes et aux Etats de la Nou-
volle-Angleterre cet article île première nêces-
sité, le charbon. Onîtario, Quélce, les Etats
de New York et dle la Noivi'lle-Aingleterri' ne
possèdent point de mines de lt ilu'. Ils doi-
vent doue s'approvisionner is pu-gJour sub-
venir aux exigences de leur itrii t.

Les iines n ni'e sontut mifiqiietient I
situées et ccessibles de loits cotés. Elles
commutilniqliuent avec lIs provinces supérieures '35t5IZiV 'PUP5 Y
par le St. Latrent et ave lIes Etats-Unis par oii voit que sur vingt-trois cumpagnies qui
l'océan Atlautiqc. ott fait rat. treize sont anglaises, six cana-

Malheureusemîcent. leur exploitation i'est pas dietînes et quatre américaines.
ce qu'elle devrait être. Les lois fiscales des Eu conparant la colonne des primes de l'an-
Etats-Unis faites dans le but de protéger les iii- î( à <elles des pertes, oit voit que durant l'an-
tèrêts louilliers de la Plensylvanie, s'opposent née l571, les cotpagnies d'assursnce sur le feu
à la libre introduction sur le marché aiéri- n'ont pas fait îles affitires bien brilantes. Quel-
Cain dtu produit des mines canadiennes. Bien une mnénies ont positivement perdu de l'argent.
que la taxe ait été graduellement réduite. elle D'autres, et les compagnies américaines sur-
est encore un embarras et uit obsttele si.rieux tut. se sont bien tirées d'affaires et ont pousst
qu'il importe de faire disparattre au plus tôt. énergiquement on avant. Il eut est dent l'ad-
Quel developpeuient prendrait cette exploita- iîîistration parait nuer de vigueur et qui
tien ni les barrières douanières tombaient de- àursint besoin d'tre réveillées.

main et si la houille de la Nouvelle
pouvait arriver libreînent sur le mar.
Ner Yîork et dle Doston ! Quel muerveii.
changenent s'opérerait sous ce rapport et avec
quelle facilité la Nouvelle-Ecosse deviendrait
une autre Pensylvanie; des milliers de capi.
taux y seraient placée, des centaines de mil.
]iers de familles y trouveraient leur subsistance,
et finalement, la quantité ofTerte grandissant
avec l'exploitation, les prix tomberaient et tout
le monde y trouverait son compte.

'lin autre côté, il y a des charbons ainéri-
coins qui ne se trouvent nulle part en Canada
et qu'il fiut importer des Etats-Unis. Ce libre-
éehanîge serait done également avantageux aux
deux pays.

C'est ainsi que sous quelque point de vue que
nous envisagions les choses, il faut toujours ar-
river à la mê me coul usion, savoir ; Qu'un
traité de réciprocité est une nécessité de notre
situation à l'égard des Etats-Unis et que tous y
sont égaleinent intéressés

Espéruîons qu'une autre année ne s'écoulera
pas avant que des démarehes sérieuses aient
été tentées dais le but d'en arriver à une en-
tente éminemment utile et nécessaire.

LES COMPAGNIES D'ASSURANCE.
Nous avons reçu copie iln rapport transmis

au Parlement par les compagnies d'assuruece
contre le feu qui foit alhaires cin Canada. Ce
document contient plusieurs statistiques inté-
ressantes que nous résumons dans le tableau
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QUESTIONS ECONOMIQUES.
Les questions économiques acquièrent chaque

jour une plus grande place dans les préoccupa-
tions des hommes publics. Nous avons signalé
le mcuvement d'opinions qui se produit et en
avons fait ressortir l'importance.

D'un autre côté nous avons établi les prin-
eiipes que nous croyons les plus acceptables et
les plus sains, ei égard a la position du pays.

Il nous parait utile de reproduire ici la cor-
respodance qlui vient d'êro échangée entre

l'Association industi ielle de Montréal " et
l'IIon. John Young. Celui-ci qui jouit d'une
grande autorité dans toutes les questions d'éco
noimie politique, Cumet les principes un peu dif-
lérents des nôtres; mais il s'accorde svr le point
fondamental de la nécessité d'un traité de réci-
procit dinis l'intérêt bien entendu do la Puis-
sance. Voici, sans plus de conmmentaires, cette
correspondence qui s'explique d'elle-même:

Montréal, 30 juillet 1872.
Monsieur,

.A une réunion du conseil de l'Association
industrielle, qui a nu lieu le 27 courant, la résu-
lotion suivante a été adoptée : "Que MM. ien-
ry Lyman, 0 K. Greene, W. Rodden, A. W.
('Gilvie ét l. R. Ives formant avec la secrétaire
nn comité chargé de correspondre avec les can-
didats paileientaires en cette ville pour s'assu-
rer jusqu'à quel point, chacun d'eux, s'il est
élu. est disposé à coopérer à la réalisation du
but de cette acsiOCiation qui est l'encourage-
ment des intérêts industriels du ce pays."

Cette assoviatiou se composé do la presque
totalité les grands manulacturiers et entrepre-
ieurs de cette ville unis dans le but mentionné
dans sa constitution dont une copie vous est
transmîise.

Croyant qu'il est essentiel au progrès et à la
grandeur du pays que cet objet soit atteint, ses
membres déiient comndîîîtttre les opinions de
ceux qui brigient leurs suffrages., à savoir si
lans le cas de leur élection ils seraient disposés
à prou voir telle législation qui encouragera
notre iidiie et conséquemment fournira un
travail plus tonstant et plus rénuinrateur aux
ouvriersa. s :rera le marché national à la protec.
t ion nationile et augmentera la population et
la richesse de la Puissance!

C'est pourquoi j'ai reçu instruction de comité
ci-dessus nomnnîé de vous prier de nous dire
d'une m1tanière aussi claire que possible et pour
l'infornationt de lAssociation, votre opinion sur
les trois points suivants:

1o. Jusqu'à quel point approuvez-vOts les
Principes de la Protection ou tact-qu'appli-
'ables à ce pays et opposés à ceux du libre-

échange ?
2o. Jusqu'à quel point seriez-vous disposé à

aider à l'obtention du but de cette association
our le développement des intérêts industriels

(lu Cinada, et
3o. Quelles mesures législatives recomnot-

deriez-vous en partant de ces principes.
Une prompte réponse obligsrait beaucoup.

Votre. etc.
JoN J. MCLAREN.

Sec.-Ass. Indust. de Montréal.

Montréal, 2 aont 1872.
Monsieur,

J'ai reçu la votre lu 30 tld., avec u exem-
plaire de la constitution do "PAs-wiclion"
imdustrielle de Montréal," m'inforn 'u' unie
réunion de son conseil, il avait , ê i ..osobi de
s'a'ssurer jusqu'à quel point ]%.s candidats
parlemntentaires en cette ville sont disposés à
coopérer avec l'association à 'encoîîurngement
des intérêts industriels ci ce pays.

Dans ce but, vous désirez quit je vous dise
aussi clairement que possible, Pour l'iniormîta-
l.ion le l'association.

Io Jusqu'à quel point j'approuve Ii principes
le la Protection eu tant qu'applicales à ce

pays en opposition ' ceux connus gé'néraileiet
sous le nom de Libre-Echange.

2o Jusqu'à qu'elle limite je serais disposé
et me rendre dans ma coopèrationi au but de
l'Association, qui est le développement des
intérêts industriels du pays, et

3 Quelles mesures législatives je favoriserais
conformément à Ces principes.

Je remercie le comité de votre association
de m'avoir fourni l'occasion dé répondre à ces
question, bien que j'eusse pu désirer une défini.
tion claire de ce que l'on appele libre-dchange.
Je ferai pourtant connattre mes opinions aussi
brièvement que possible.

Les grands intérêts de ce pays sont l'Agecul-
turc, les Commerce et les Manufactures. Je
les creis inséparables et ils doivent prospérer
ou languir tous ensemble. Le libre-échange,
c'est-à-dire l'abolition de tous droits de douane
ou tarifs protecteurs, et la perception de tout
le revenu par voie de taxe directe, est tout
sim plement.une impossibilite sn ce pays.

Ceci admis, il faut donc reconnaitre qu'il
existera des droits de douanes pesant sur toutes
les classes de la société.

Le revenu de l'année dernière, sn chiffres
ronds, a été de $14,000,000. Plus de la moitié
de cette somme provient du droit de 15 p 100
arl valoremt imposé sur les objets manufacturés.

L'abolition par la congrès américain des
droits sur le thé et le café a forc6 notre Parle-
ment à rappeler la taxe sur ces articles pour
éviter la contrebande qui eut été infailible.

Les droits sur le thé et le café ont produit
81,300,000. Il faudra prendra ce montant sur
d'autre" effets.

L'augmentation de dépenses nécessitée par
l'élargissement des canaux et la construction
de chemins de fer, nécessitera l'augmentation
îles taxes pour le revenu, su sorte qu'il est
impossible que les droits deviennent moins
protecteurs qu'aujourd'hui. On peut même
-upposer qu'une nouvelle élévation sera
niée-ssaire.

Vous me demandez quelles mesures je
recomumanderais à la législature, d'accord avec
Vos vues.

En réponse. je vous dirai que le Canada est
éminemment pro re à devenir un grand pays
manufacturier. Mans ce but l'ai toujours pré.
tendu que l'importation de la matiére preméie
destinée aux manufactures devait être libre.
l'ai pretendu aussi que tous les articles de
première nécessité devraient être importés
librement, en sortes que les ouvriers canadiens
puissent vivre à auesi bon marché que possible.
C'est pourquoi j'ai toujours travaillé à l'abroga-
tion de tous droits sur l'importation des pro.
duits agricoles, sur le combustible de toutes
sortes, sur le thé et le café. Je désire aussi le
rappel des droits sur le sucre et le riz.

Ces derniers s'élèvent à 81,700,001 par
année, et cette somme devait ôtre prélevée sur
d'autres art:cles d'importation, tels que les
spiriteux, le tabac et les produits manufac-
turés.

Ce qu'il faut cependant au Canada pour le
dèveloppement de son industrie manufacturière
est un march plus étendu, et nous pouvons
l'obtenir par un traite de réciprocité avec les
Etats-Unis.

L'uniotn des diverses provinces sous le con-
trôle d'un seul gouvernement central, garantis-
sant l'introduction libre les produits de chacune
a produit et produira d'excellents résultats,
niais il est indubitable qu'ils ne feront que
suivre les progrès de notre population.

C'est pourquoi en ne nóghiqeant rien de ce
qui pourrait promouvoir les intérêts manufac.
turiers, j'espère que me eflorts passés dans ce
but seront nue garantie pour l'avenir, et que
j'obtiendrai le support et la confiance des mem-
bres de votre association, comme canditat à la
représentation de la division-ouest de Montréal,
car se sera pour moir un plaisir et une satisfac-
tion de faire tout en mon pouvoir dans les
iutérêts de l'industrie manufacturiére.

Acceptez, etc.,
JioHN YOUNo.

ACIDE.-Acid.
(Suite.)

ACIDE HYDROcnLoRrQUE. ACIDE CILOIti-
DRIQUE. AÇIDE MURIAVIQUE. EiTRAIT DE BEL.
Hydrochloric or Msoiatic Acid.-Cet acide,
résultant de la combinaison de gaz hydrogène
avec le chlore, et préparé en traitant le sel ma-
rin ou chlorure de sodium par l'acide sulfurique
concentré, est gazeux. Pour son emploi dans
les arts, on le dissout dans leau. 'Dans cet
état, c'est un liquide légèrement coloré en Jan-

ne, répandant des vapeurs abondantes à l'air.
Cet acide marque 260 et bout Î% +700; il est un
peu plus lourd que l'eau. Le principal carac-
tère de l'acide chlorhydrique est de donner,
avec le nitrate d'argent, un précipité blanc,
caillebotté, soluble dans l'amoniaque, insoluble
dans l'acide nitrique. - Il a des usages très
nombreux; il sert au blanchiment des toiles,
fils et cotons; il sert à la fabrication du chlore
et des chlorures de chaux, etc., qui jouissent
d'une action désinfectante si prononcée; il sort,
aussi à la fabrication de l'eau régale, du sel
ammoniac, etc. On l'emploie au décapage, à
l'étamage et au zincage g es métaux ; pour net-
toyer les murailles, les marbres, etc., il sert
aussi en médecine. '

L'acide mnriatiqqIe du commnerce contient
fréquemment une petite quantité d'acide 3tlfu-
rique; on le purifie facilieent par distillation :
mais il.est ban de vers' r préalablement dans la
iqueur tns petite qilantité le chlorure le ha-

ryum et d'agiter; on précipit' ainsi l'acido cul-
furique à l'état de sulfate de baryte.

On ajoute quelquefois, par fraude, des nati-
Res salines pour augmenter sa densité. L'éva-

poration à siccité de l'acide suffira pour recon-
naitre cette fraude. L'acide pur doit laisser penr
ou point de résidu, suivant qu'il a été préparé
avec de l'eau ordinaire, ou avec de l'eau distil-
lée. L'examen chimique et le poids de ce rési-
du feront savoir au qiel des deux cas il faut at-
tribuer la présence de ces matières salines.

. ACIDE NITRrQtiE. ACIDE Azo'rQU]E. EAu
FoRTE. EsPRIT DE NITRE. Xitric dceid.
AzoUic acid. qua fortis.

Combinaison de l'azote avec plusieurs pro-
portions d'oxygène.-On le prépara en dêcoin-
posant le nitrate de potasse par l'acide sulfur-
ique en condensant de la produit le la distilla-
tion qui est l'acide nitrique même. On
remplace depuis quelque temps le nîitrate de
potasse par le nitrate de soude qui arrive en
grande quantité du Pérou et du Chili. et qui est
d'un prix moins élevé que le salpêtre.

A l'6tat de pureté, c'est un hquide incolore,
environ de moitié plus lourd que l'au d'uneé
odeur forte particulière, très acile, bouillant
à 8611, d'nue causticitô très forte, exhalant
dans l'air une fumée oun vapeur blanche. Sa
couleur s'altère sous linfluenceu de la lumière.
et il se colore en jaune, en) vert o ci d'autres
couleurs intermuêdiaires. Exposé à l'air, il en
absorbe l'humidité et s'affaiblit. C'est un des
plus violents poisons; il brûle et détruit la
plupart des substances animales et végtales
par son action corrosive ; il colore la peau ait
îaune citron indélébile. Il détruit le sulphate
bleu d'indigo, la laine et la soie blauche
prennent une teinte jaune quand elles sont on
contact avec cet acide; on utilise cette propriété
dans la teinture. Il décompose la plupart des
métaux qui lui enlèvent de son oxygene pour
passer à l'état d'oxyde ou à celui d'acide; il
produit avec le cuivre de vapeurs rutilantes ; le
zinc se dissout par lui.-On l'emploie dans la
fabrication de l'acide sulfurique. idlaugL avec
l'acide hydrochlorique ou chlorbulorique, il
constitue l'eau rgale, ainsi nomiée parce que
cette liqueur peut dissoudre l'or considéré
comme le roi des métaux. Le platine est aussi
soluble dans l'eau régale.-L'acide nitrique est
un agent oxydant énergique que l'on met
souvent en usage dans les opérations de chimie
et dans les arts, entre autres dtants celui du
graveur. On ne peut sans lui ni travailler les
métaur, ni préparer des teintures, etc., il est
d'un usage très important en iêdicine.

L'acide du commerce peut reuferner par
suite de négligence dans sa préparation, oun par
fraude, de l'eau en excès, des matières salines,
du chlore et de l'acide sulfurique; un a souvent
besoin de le purifier. On reconnaîtra qu'il ne
contient pas de matières salines, s'il ns donne
pas de résidu par l'évaporation; l'acide sulfu-
rique sera dénoté si l'acide suspecté, étendu
de 8 fois son volume d'eau distillée précipite cn
blanc par le nitrate de baryte; quant au chlore,
il existera dans l'acide s'il y a formation d'un.
précipité blanc par le nitrate d'argent, et si à
l'aide de la chaleur une feuille d'or s'y dissout.
L'orsqu'on sera assuré que l'acide n contient
pas de matières salines, on reconnaitra sa
richesse en acide réel par l'aréomètre de Bauté.
Il marqne ordinairement dans le commerce 36o,
et 40k 42o dans son plus grande état de
concentration. L'acide à 42o Beaumi parait
ôtre la combinaison la plus stable.-Ce qu'on
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appels ordinairement cati forte est de l'acide
uitrique marquant 260; colui qui marque :o
est dit caufJorte seconde.

ACIDE OXALIQUE. ACIDE DE SUCR. SEL
ns SUCIIo. oxalict icid. Acid of$Sugar.

Cet acide est contenu dans un grand nombre:
de végétaux, mais plus particulièreinent dans
le. ,Oalie (tells). dans Ies fruits du Sorbier,
dans la Jo barbe, dans les Lichens. Il est
tantôt libre, tantôt à l'état salin. On l'extrait
du bi-cxalate du potasse ou sel d'oseille

Le Scl d'oseille qui est ue combinaisoni de
potasse et d'acide oxalique (oxalate acid de
potasse) est l'ubjet d'une fabrication Bn grande
dans la Suisse et la Souabe. On l'extrait det
i'uilles et des tiges de plusieurs Oxalis et
Ruiiex, mais surtout de l'Oxalis acetosellu
et de l'Oseille ordinaire, Ruilmcx Acerosa.-Ce
sel est on petits cristaux à 4 faces, quelqueroi
allongés, ussez réguliers, d'un blanc mat, ou
transparents. Il a une ravenr piqnante, aigre,
légéreniientfcr'eet amire Ilestinaltérablo àl'ai
Mis sur des charbons ardents, il répand une fl-
mée acide et piquante, mais sals se charbonner.
Ce sel est d'un usage journalier pour enlever
les taches d'encre et de rouille sur les tissus
On l'utilise depuis quelques années con
a; 0 t. dèeorant dans la préparation ce la
p. ii.e deetnée à lit confection des clapenux.

O i pripare artificiilcuteut l'acide oxaliqu<
<lu beaucoup de manières diverses mais surtol
en traitant certaines matières végétales, telle
que le sucre, l'aniidon, le ligneux, etc., pat'
l'acide nitrique ou par la potasse ceaustique.

Cet acidle cristalise eu aiguilles, et le plu'
souvent en prismes carrés à deux face
alteruativelient larges et êtruites. il e-i
inudore; il a une saveur aigre, piquante; il ei
soluble dans l'eau. Mis en contact avec ci
litide, il fait entendre un pttit craquemeO
li à la rupture du ses cistaix. Ce caractél '

peut servir, dans quelques cas, à la distingue
ie.s auties acides végétaux. Il est égaleiei

soluble dans l'alcool, uiis en moinis grand'
quantité que dans l'eau. Il s'buimecto à l'ai
bumlide et se farine à l'air sec. Il est très uti,
aux chiimistes pour doser la chaux. Il exerc.
une action di-solvante si forte sur l'x-dh
lu 1er et Ses cOmiUbiniisuis, qu'un l'enî auloe art t
avec avanitage piuur fiiio disparaitre les tiche'
de rouillu ou d'encre qui de trouvent sur b
ligne blanc. On l'eopîloiu aussi clans le,
fabriques de toile peintes poir enlever certaine
couleurs et produire des réserves C'est aussi
avec cet acide que l'on prépare l'eau dit cuivr.
qui sert à nettoyer Ce métal. C'est une ýinIIpl'
dilssoilution d'acide oxalique ou de sel d'oseille
On y ajoute quelquciuis du l'acide suIfurique
et ti la terre pourrie.

L'acide oxalique du commerce est que'que
lois laisifié avec du sol d'oseille; ou s'assur'
de la présence de cet oxalatii par la calcination .
l'acide pur doit être entièreument détruit par li
feu, liilis que loi a îu'il conîtient de la potasse.
on trouve une résidu qu'il est facile de recon.
niaitr.-Ou IL mélange aussi parfois avec de
sulfate do potasse ou de magnésie, ces deux seh
étant insolubles dans falc<nol, il est très facil
de découvrir la fraude. On y mle quelquefoi
de l'alun. On reconuaitra sa préoence à li
iêaction suivante sur la solutiun do l'acide
suspecté. Le chlorure de baryum furmera u.
.r.uopuité blane de sulphate de bary te, insoluble

dans l'acide nitrique si l'acide oxalique est pi,
le précipité blanc d'osalique de baryte sers
dissîîun par l'acide nitrique.

Lorsqu'il a été obtenu au moyen de l'acide
nitrique, il en reste quelquefois imrprigné, ce
qui lui donne une couleur jaunâtre et une
odeur Imanifeste.

Ou le recuit en fût, d'Angleterre, d'Alle
magi e, &c.

ACiiiE TARTniQULE. ACIDE T'ARtAREUX on
TAitAItiQui. SEb ESSENTIEL DE TÀltTRE. l'ar-
uuric Acil.

Cet acide existe dans n grand nombre de
végétaux et particulièrement à l'état libre dai..
les raisns, les tainariils, les tires, etc. . onu le
trouve aussI dans beaucoup de plantes à l'étai
de tartrtU acide de putasse et île tartrate de
chaux. On le retire ordinairement. de la criie
de tartre, en suivant le même procédé que pîoul
l'extraction do l'acide citrique.

L'Acide tartrique cristallise en beaux prismes
à six pans, blancs, transpareuts, le plus souvent
aplatis sous forme de lames; il est très acide,
très soluble dans l'eau, soluble dans l'alcool,

inaltérable à l'air, lorsqu'il attire l'humidité,
c'est qu'il renferme un peu d'acide sulfurique
par suite d'une purification imparfaite. Il
rougit fortement le tournesol. Chauffé, il fond,
seu boursoufle et se décompose ean dounant une
odeur de pain grillé. Il a à peu près les mêmes
nsages que l'acide citrique.

Dans le Cmmerce on rencontre quelquefois
l'acide tartrique lalsifié avec la crème de tartre,
avec le sulfate acide de potasoe, avec la Chaux.
-L'acide tartrique, traité par l'eau froile.
laissera pour résida la ecine de tartre dont il
aura été additionné. De plus, cet acide mélangé,
soumis à l'incinération, donnera du carbonate
de potasse fielle il reconnaitre à l'effervescence
produit au contact des acides, au précipité
ituno-serin que le chlorure de platine formera
Ians la solution concoutrée le ce sel.

Le sulfate acide de potasse sera décelé soit
rar l'alcool qui le séparera en ne dissolvant que
l'acide tartriqne, soit par la calrination qui
laiqsera le sulfate poiu résidu. Dans l'un et
l'autre cas, ce dernier, dissous dans l'eau, sera
reconnu par la précipité blanc, insoluble dans
!es acides, qu'il produira avec le chloruire di.
)n>ir'umll, et par le précipité jaune qu'il donrn

avec le chlorure de platine.
Enfin, si l'acide tartriqno est mélangé (lv

chau, on le reconnaitra au résidu de carlionit.
ik chaux qu'il laissuera par l'inei nération ; celui
.i fera aflervencene avec les acides, sa dissolu.
.ion précipitera par l'oxa'nte d'aimsîoniaqe
Porté à nue plus forte tompérature, le carlbonati-
vra décomoposé et transforné en chaux

caustique, brunissant le papier le cireiiiii
liumide, on ramenant au bleu le papier de tour.
lesol rougi par les acides.

PRIX COURANTS
Di*

\ARCHÉ DE MONTREAL.

Deurées Coloniales, Prodits Euirnpens et
Asial iques, Produ its Chimiques, opc., &c.

Les prix cotés sont ceux des imporîîteurr, par
0.rte quintité. Les acheteur, en petitee quauthir.
la doivent pas s'attendre à acheter aux prix cotés

'nais à payer une léère avance pourceouvrir les frais
î'î'"mag:asinnge. cbarroî age, assurance. &c.. bc.
Les prix sonm sujts aux fluctuat ona du marché.

,AFE VERT-

Rio, ordinaire...........arlb. 01 017
bon ................... 019
cboix .................. 020 021

St. Dui ingue ............... " " 1 o 2>
Costa Ricoi................ . 20 22
.TaHnaluii ie.......... ......... » 17
Laîguaîyra ................ 0 1! 20
Miiracaibo............... 0 IC 20
Ceylan.................. 0 21
Java .................... 0 21 22
Mocha .................... 24 1

CHOCOLAT-
T ylr. ................. par lb. 27 30
Fry 18.................... :.. 100
Meter ................... .45 2

CACAO. ................. par lb. :n) 37
lip....... 1 ...... ... 40

Blarry................... par Ili. 1»; 12>
T oay r......................

CHANDELLE-
Syorma.ti.u do Blmont. . par lb. 22 à 10
'ar fie................ " :7 . 1

FrMeînier................... 4.. 5
CIRAGES-

Day & Martin, bout.......par douz. 2 80 à .10
.. JboutL.... 1 6 17#5

Americain, No. 1............ 4 . 2
Ko 2..............29 .30
No. 3................... 37 40

CH ARES-
Allearry.. ...........parlb. 12 o à 17 0
Tvano....................." 0O .. 00
Cloroiot de Manille ...... 2LI 50 .. 26 w

DROGUES £k TEINTURES-
Aloir e Bm............par abo. 22. à 240
Arrowroot...................par lb. 12 .. 2
Acide Muri·tiqos....-...." 2 .. 25
Acid Oxalibue ....... " 16 .. 17
A.ide SulihuriQu o .......... .. 5
Brax .................... 29 .. 27
Bi Carbonate de Souda, par baril

de 2 bs. .................. .. 5 0
Bois de Camnds .e ...... par 100 l$. 12 0 2 50
Bol- d Nicauo.. ... ...... " 3 00 .. 2 50
Crdais de Tatrge, rstx.par Ilb. 28 30

Do moulue... " 25 .. 30
Cuneros ............... par 100 Ibs. I DO à 25
Chlorate de Chaux ........ a 4 O .. 25
Camphre ............... " 5. 5}
A ie r ........ .4 . 5

Extrait do Bois de Camp5che 1 .
Do. Ib ................. " 12 .
Do. -. " 13....
Do. - .. " 14
Garanco ................... parlb 13 .5
Indigo de Madras........ " 85 00

Do, Manille........... " 75 90
Gomme Arabique, lre...... " 35 .. 40

Do. du. 2ndo... " 30 - 35
Do. Copale.............. " 12 . 15
Do. Shellac............. ."4 .. 50

Senn ..................... " 20 - 30
Sel Rpsom ............... " .. 3i
Sonfra en Fleur............" . 4

Do. Canon..........." 2. 3
Sol do Soude ........... par 100 Ibs. 2 .. 2 50
Salrú ro ................ par baril. 10 50 11 50
Vitriol bleu ............. par lb. 8 .. 1

EPICES-
Canelle..................par Ib. 24 ..
Clous de Girofle. ........" 15 .. 16
Gingembre d'ntfrique......." 2 .. 14

Do. Jamaïque...... 19 .. 21
Maçis ..................... 1 0.. 1 70
Muscade ................... " . .S 1 00
Moutarde de Wix ...... .... " 17. 20

Do. do. bout...par douz.440 .. 4 50
Do. di. o, .... " 200 ,. 275
Do. de Taylor.........parlb. 17 .. 20
Do. Keen .......... 17 .. 20
Do. Colnun......." 17 . 20
'o. Française par donz. 2 00 .. 225

Piment .................... parlb. 7 .. 8
Poivre noir ................. .. 15 . . 16

Do. blanc ................ .30 32
Do. de Cnyeioo ......... " 15 .. 17

EMPOIS-
Satin de Bergr, J lb........par Ilb.

Do. do. b........ 1 à 13
o. d". 11 b......

Do. do Riz, i lb ..........."
Do. do. th............" 11 .. 14
Do do. 1li........... "

Gle fleld ................... . 1; .. 17
FRUITS-

Amandes du Lani.edoc .... par lb. 13 à 14
Do. Jurdiain...... " l .. 17
Do. Prorence...... " 0 l
Do. Princeos' ... 1 .. 2)
Do. Tarngone.'.... 12 .. 13
Do. Sicile .......... " li . 12

Dates...,.................. 7 8
Fiîoues de Smyrne .......... 121 . 15

Do. Malaga........... .. s
Noix do Bresil ........... 7 .

Do. Grenoble .......... " .. 10
Do. Caiors....... 7 . 7
Do. Uonrdenux........ . 8 SI

Noisettes do Siilo . " 8 ;
Do. Barcelone...... " S .

Prunes d'Ente. ......... parbocal. 55 .. 1 25
Do. do Turquie -...... par lb. 6 .. 7

Raiisins sur couche.......par boite. 19 0 200
Do. do. ...... 100 1 10
Do. do. ...... } Manquent.
Do. London Layers.. .Par boite. 2 75 3 0f
Do. Soleil .. ........... .." 300 74
Do. Corintho ............par lb. 6 .. 7
Do. Valence..........." .7 8

Fruits an Siro ........... par douz. 2 r . 3 00
Do. à l'Eau de Vie. " 3500 .. 4 DO

ltUILE D'OLIVE-
Baiogalupi. out. par caisse. 280 .. 3 D

Do. b"..............325 .. 350
Barton & etier, bout.... " 7 50 ;. 8 00

Do. ". 850 .. 900X
Pînget..........." .... 280 .. 300

Do. ........... " .... 325 . 50
Possel............ " .... " 275 300

Do. ........ ". 3 25. 3 50
Do. ...... ... .. b' 4 00. 4 25

Pligniol ......... " .... " 300 .. 325
Do. ......... " .... 330 .. 3 40
Do. en fûts __......." 105 .. 1 20

MELASSE-
Barbîde ............. par gallon. 5 à 36
Centrifuge .................. .. 19.. 21
Ctuba........................2 .. 25
Demerara.................. ." 5 .. 36
Miiocovede................ " 2. 30
Nouvelle Orléans ............ Manqua
Porto Rico.................. . 35 .. 74
T.rrée..................... .20 .. 21

MARINADES-
Cross et Blackwell ....... Par douz. 2 6i0 à. 2 70
.TnyC........................" 1 90 .. 2 00
Thin......................... 190 .. 2 00
P>enft............ -- . Manque

PATES- Mnu
Vermicelle do Coutîpin d'Aix ur lb. 12 à 12ý

« Bnrdeaux... ." 121 .. 13
Macaroni de Couppin d'Aix. " 11 .. 12

" Bordeaux....... " 12 .. 121
Sacetu....................par ILb. 7 .. 8
Tapioca...................... 7 12

RIZ-
De Patna..........Par 100Ibs. Manque.
Ranpoîon................... 4 20 à 4 40
Arracan............... 440 .. 450

SAVON-
De Castille..............parlb. 8½ à >
Brown Windsor............" 14 .. 18
Liverpool.................... 3} .. 4

SUORES-
Centrifnge....... ...... par lb. 9J à 90
Moseiovade................" 9.
De Cuba..................... 9
Demernra....................
Porto o ....................
Rafine Eeossais .............. " . i

" Anglais blanc....... 11 .
enmorceaux.. " 12. 1
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SEL-
Gros de Liverpool..... .prsa 87 S 0
bil 4 ............. " 72 75
Fato Filled................ 14 .. 1 50
Fin de abl.............. pardouz. 125 .. 1 30
d'lyéres ..........- par minot Manque

TIuE-
tunpowder .............
Extra Un à choix ........... par lb. 0 80i . 9
Don ordinaire à bon--. ..... 0 70 .. 75
Commun à bon............. 0 O .. 70

13IP2RIAL-
Extra fin à choix............par li. 0 75 080
Boi ordinnire à bon......... " 0 Go . 70
Commnun à boit............. ".0 40 .. 0 50

Youso livso-
Extra lin à choix............par lb. 0 .. 0 90
Bon ordinaire à bon.......... 0 70 ... 0 (i
Commun à bon.............." 3 .. 0 60

Ivso-
Extra fin à choix............par lb. 0 .. 0 70
Bon ordinaire à bon ........ ". 0 45 .. 55
Commun à bon............. " 0 .3 .. « 40

Extra lin à choix...........par lb. O 60 .. 0 fl
Bon ordinaire à bon... ...... ". 051 · ·
Commun à btn.............. 0 27) . 401

TwANsAY-
Bon ordinaire à bon........par lb. 0 35 .. 0 40
Commun à bon.............. . 25 .. 0 70

SoucIuoo aAn Co'oîu-
Extra lin à choix............par lb. 0 re .. 70
Bon ordinaire à bon......... ".. 55 . 0
C.ommun i bon.............. " 0 .. 0 50

Oo.oxu-
Exra fin à choix............par lb. O 70 .. 0 75
Bon ordinaire à bon ........ " ) . 5 .. 0 70
Commun à bon ............. 0 40 .. 0 50

VINAfGRE-
De Bordeaux...........par gallon. 35 à 371

M Ias ille ............... 32& .. 35
M alt .................... 37 . 40
Bohliman......par danejeanse. 2 20 .. 225

TABAC. nnoufacturé par quantité de 25 boites on
50 de b. ites on douane-

Fancy bright .... par lb. 0 48 .. 56
Bright Marques. 0 30 0 40
Mahogany speciales3 . . 17. 0 28
Bright i t " 0 17. 0 30
Noir, à chiquer, sucré ......... 0 17 0 11
Marin ..................... ".. 171 . 1lj
V ictoria ........................ " 17 . 194
l'euit favori ................... 0 171 .. 0 1
Di..nient......... .......... .. . l9f
Prince de Galles, No. 1 et 2.... " îj .. 0 18

"1 No.2j, 3et4. .. 015
DIVERS-

Bleu do Coonsy, billes. par lb. 14 à 17
Du. du. boutons .... " ,z . 6
Do. Victoria Laundry.. 121 13

Briques de Bath.................. 27 .. L0
Bon ieilles Française à vin, p. grosse. Manquant.

1) . Anaiso (t bière.. 6 25 .. 6 50
Do. Champagne do. .. Nominal.
Do. Anglaise à porter. 6 00 .. 6 25

Anis........................par lb 121 .. 13
luiihtons à Bière.........par grosse. 25 .. 35

Du. à Soda............ " 35 .. 40
Do. à Vin............ . 65 .. 1 0

Colle forte Anglaise.........par Ib. 15 .. 17
Ficelle (le couleur ........... 225 .. 0

Alcalis, Comestibles et ProdVits de la
Ferme. &o.

ATCALIS- 5 c. $ c.
P'otasse, ere..........par 100 bs. r6 6 à 6 65

". nde .......... " Nominale.
Perlasse, lore ......... 9 25

" Inde.......... Nominale.
COMESTIBLES-

Beurre,choix ............... par lb. 17 à 19
bon ordinaire ....... 14 .. 16
ordinaire............. ." .1 .I . 12
inférieur ........... 10
Kanouraska....... nque.Bacon ..................... " C que.

Epaules..................... M anq e.
Boeuf, Mess.............par Tierce 19 00.925

. Prune Mess.......... 14 01 15 0J
Froinge, bion .............. par lb. Il 114

ordinaire ........ 10
Jambon, vert ...............

" fumé .............. I . 12
Lard. ile.s ............ par quart. 1.5 2 15 50

Mess mince ............ i5 14 51
Prime Mess... Nminal.
Prim t.. ......... o
Extra prime.... Nominal.

Saindoux................... ar Il, 10 .
FARINES-Par quart de 196 lbs

Supérieure extra ................ uIinal.
Extra ...................... 760

Fus iii 7 50
De .... . .... .... .. I 70 . 0

Canada.............. 5 .. 630
Canal Welland ...... 70 80
Forte pour Boulanger 0 7 25
Superline No. 2 .. l 20
Fine ....... ... 5
Middling ....... 4 . 50
Pollrd ........ 9 350
Fnrino en poche par 100 l.s. 4 tX)
D'Avoino .................. o na l.

GRAINS-
Blé (le Prie ...... par 601h Nominal.

Blanc d'hiver "
Rouge D'Hiver
Milwaukee, No. 1

" No.2
Chicago, No. 1"

Il No. 2"N in.

Org .................... par 48 Ibo. 45
Pois .....................parO6îbs, 82½ .. 85
Avoine..................parS2Ibs. 27 .32
Mais.....................par56 bs. 56 .. 58
Graine do Lin...........par 60 Ibe. Nominal.

dle Mil............par 45lbs. do
du Trèfle..........par do

Productions et Manufacture Indigenes.
Anis ......... .......... parlb. 0 12k.. 013
Allumettes Fddy..........par caisse, 4 75 .. 5 25

Beeket............. 450 .. 450
Béique ......... 450 5 00

Balais en laiton, No. 0«..... .. 3 80
No.0*........ 3 0
No.0 ......... 305
lihe. 10......... " .... .. 280
No. 1 .... ... 2 95
Ne. 2......... .. 2 25

"No. 3 ......... " .. .. 1 95
en cordes, No. 1. ... 2 45

No.1....20
......... " .... .. 1 70

"Hurl, No. 0......... 3 95
No. 1. " ... 255
No.2....... .. 1 90

Chaussures, Cuirs et Peaux.
Onvrages poser Hommes.

Bottes Napoléon semelles rapportées........... 3 00
en taure....................................... 2 20
en vache No. 1.............................. 2 15

" No. 2..................... ...... 2 10
Doni-bottes buff et en vache D. S. et S. 8... 1 00
Waterloo No. 1............I. ........... 1 10

S 2.................. I ....... .... 1 00
Brogans No. 1.................. " ... . 1 0

"l 2 .......... 95
Cong. buf cousues à la main ................... 2 50

veau canadien ". ............. ...... 2 75
" Français " .................. 3 00

kid " ..... .... ,......... 3 00
buf chevillées, semelles rapportées.... 1 80

D. S. et S. ............ 1 70
kid de vache chevillées D. S. et S. S.. 1 60
chèvre anglaise cousues "l " 3 90

buf cousues à la machine,. ............ 1 90
veau " " reclaquées.2 75

Souliers à oreilles buff et vache D. S. SS. I 15
laceos vache D. 8................... 1 00

Cong. prunelle cousues à la machine......... 1 70
Pantoufles tapis............ ......................... 25

Ouvrages pour Garcons.
Bottes en taure semelles rapportées là5. I 60

".Nap ...... 1 70
Nap Union ...... 1 60

Cong buf ...... 1 30
"l "l D. S.... ............ ....... 1 25

Brogans en vache D. S......... ."..... 85
Bals union semelles rapportées................. 1 25

uvrages pour Enfants.
Bottes taure sera. rap. bouts en cuivre, 9A13 1 30

Nap " " " 1 45
Nap union " " " 1 40

Cong buf semelles rapportées 9h13............ 1 00
Bals union l " .'.......... 1 00

Onvrages pour Femmes.
Bals buf den telées, hautes, D.S. et S.S. p.fm. 1 15

" union dentelés, hautes D.S.et S.S. 1 10
cuir grainé "' " 1 15

basses " 1 05
" buf " " " 1 05
" huf union " " I 00

Cong buffet cuir grainé,imit. lacées D.S.&S.S 1 25
"l "l D. S. ot S. S.............................. 1 O5

Bottines en vache D. S............................. 85
." "4 S.S ............................. s0

Demi-bottines en vache D. S. et S. 8.......... 80
Cong kid français cousues................. 1 80
Bals " " 4 boutonnées...... 2 25

S...... ........ 0...... 2 0
Pantoufles union.................................... - 45

tapis.......... .............. 50
feutre, élastique D. 6.......... 65

Bals prunelle hauts de fantaisies............. 1 00
" unies.......................... 1 00

reclaquées cuir vernis............ 1 40
"on chèvre.............. 1 50

unies, basses................75
boutonnées, hautes.............. 60

Cong ......... ......................... .... 75
" n, hautes........................... i 25

Souliers cuir vernis, S. S................ . 80
" " " Elastique D S.........80

Ouvrages pour Plea.
Bals buf hautes dontelées D. S. et S. S...... 90

" .uirgrainé hautes dentelées D.S.& S.S. 90
" buffunion " " " "l 85
4 buf basses " " " 80

c euir grainé " ' " 80

buf union " " " 7i

Cong bufetculrgrainf,imit. lacéos DS.& SS. 1 00
" D.S. et 8.8.............................. 85

ekid français, cousues............,.......... 1 60
Bals " " boutonnées........ 1 75

. .................. 1 60

Bottines on cuir D.S............................... 75
"l "l bouts enivrés D. S.......... ... 80

Souliers cuir vernis à talons 132............ 75
". " 9 ............ 65

658............ .
Cong prunelle......................................... 70

"l "l M ontréal ........................... 1 25
Bals ' hautes, boutonnées.............. 1 32

" " basses................................ 75
hautes de fantaisies............ 92

Ouvrages pour smfunmts.
Bals bui hautes, dentelées D.S. et S.S. 0310. 70

cuir grainé hautes, dent. D.S. et S.S.
4 510.......... ............................... 75

buf union, hautes, dent. D. S. et S. S.
6510......................................... 67

cuir grainé basses D). S. et S. S. 0 010 60
"buf " " 60

bIt union " " " 55
" buffet cir grainé, reclaquées D.S. et

S. S. 5à8.................................... .50
Cong buf D. S. et S. S......................6110 65

" " bouts cuivrés D.S et S. S. 70
Bottines on cuir ar " 0

" ' bouts civ. " 55
Cong kid français, cousues i 10
Bals ' l " " I 21)

Bals prunelle, hautes de fantaisie 75
" " basses " 60

Cong " . .............................. " 60
4 Montréal................. 10

Bals kid boutonnés 2à6............................ 75
Souliers de fantaisie 256........................ 371
Souliers cuir verni do fantaisie 256......... 35
CuIlits-

Cuir ( Semelle, No. 1 B. A. .. la lb. 27 .. 28
" " No. 2 * ... "l - .. 25>
" " (Siaughiter).. . "l 30 .. l.

Cuir à Harnais............... :12 .. 31
Vache Cirée Légère.........." 421 .. 45

" Lourde............ 40 .. 42
Vache à Grain................ 0 .. 43
Vaebe fendue Légère.271 .. 30

4 .......... '" 30 .. 32s
VacheBuffée (bu)........le pied. 16 17

" Grainée (lpobblod)... 16 .. 17
Vache Cirée, un ............ " .

S cariée ........ " 17.. 18
Veau Canadien, 24 à f0 lb.. par lb. 75 .. 80

30à36Ibo.. " 80 .. 8.5
Peaux tannées de Mout"n.. 27 .. 33

PEAUX-Peaux salées, inspoectées N. 1.. par lb. 10
" " No. 2.4 " 9

BIERE- Vins et Spiritueux.
Allsopp, bouteilles ..... par douz. 2 40 à 60

150 2 70
Basa. outoilles..... 2 45 .. 2 60

" .,.... " 4 1 0..2 75
Jefrey, touteilles .... " 2 45 .. 2 60

"ô 1 "1 ...... " 1 60 .. 1 75
W.Yuengsr&Ci,bouteilles 2 40 .. 2 60I 1 50.. 60

EAU DE VIE-
Giraud Frère .......... par gallon. 1 75 .. 1 90

" .............. caisse. 650 700
Chaloupin ......... par gallon. 2 10 .. 2 25

I ................ caisse. 7 >0 .. 12 00
Biscuit, Dubouché & Cie., p. gallon 2 00 .. 2 10

aisse. 600 .. 6 25
Bennessy& Cie........par gallon. 210 .. 225

.. .......... caisso. 7 50 .. 8 00
Martell....... ..... par gallon. 2 10 .. 2 25

" ......... ca. .... enisseo 7 75 .. 8 00
Jules Robin k Cie......par gallon. 2 00 .. 2 20

......... aisso. 1 50 .. 7 0f
Sazerac, Desforges & Cie., p. gallon 1 90 .. 2 00

"l ......... Cai-se. 6 50 .. 7 00
Coran & Cie........par gallon. Manque.

"k ................ eIsc. 6 00 . 6 50
Pinet, Castillon & Cie. pargal'on. 2<10 .. 2 15

S l ...... caisse. 700 .. 7 50
Central Vineyard Proprietors.

par gallon. 2 00 .. 2 10
Old Vineyard Proprietors "l 2 00 .. 2 10
Renault...........pargallon. 200 .. 2 10

" .................. caisse. ri 50 .. 7 0
.rin...............par gallon. 1190 .. 240"e i .................. 2mse 0 . 0 caise5. 6 50 41050

GENIEVRE-
Bell & Dunlop ......... par gallon. 1 30 .. 35
DeKuyper ................ " 1 35 .. 1 40
Houtman................. 1 2 ... 1 30
Henneker...... .......... 1 25 à 1 30
Key Brand ............... " 1 30 .. 1 30
Boker.................. " 125 .. 1 35
Linenbrink ............... " 1 30 .. 1 321

Cente Rosîes-
Boll & Dunlop ......... par caiss. 6 ) .. 6 00
DeKuyper ................ 6 50 .. 6 75
Houtnian................." 600 6 25
Henneker.............. 6 25 .6.5
Key Brand................ 600 6 75
Boker.................... 000 . 25
Linenbrink ............. Manque.

Caisses Vertes-
joli&Dunlop ............ 32r . 4Nell&Donlep 325 . 340
DeKurer................ 335 ... 360

il
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IU.-utman ... 2(j . 30
ienneker .. 3 20 . 30

Key Brand .: . :s 40
Beuker ............ .. 340

lis in cms-
MoutIInsn................... 0 75 .. 70

Hloutmiin ............... 400 4
OLD TOM-

Booth ...... ..... ar caisse. 5 75 à 6 00
ernàard.25 5··

Flett ... ...... ... " 45a . 75
RUM-

Jaima' que.......... par galon. 1 M à 2 10
DCIarra ................. 1 70 1 80
Cuba3 .................. 1 .. 1 70

Vl'ÇS NEIIES-
Valet.............per gallon. . 090
J'OUI t-mileThoma2 .. . '.IÎ 140

ontilo .................... 75 . 00
Lacave........... ........ 40
J'Oîîîari i 7............ .... 00
Duinîcco .. 4.......... .5... . 4 7U
Malvoisie............... ... 1 (70 .. 1 80
Cran., Saer & C o......... 2 10 .. 01

Aontillado. X 50
1'am.arece. 15 M<

PORTO-
N.l,2et3................ 0 090
Trron e............... O e . W
Lucaetiî ................ . Gl O 67
Mîîl;îîiL.................6 (Jf5 ( 90>

main .............. 140
Doo 2............ 50
M oi ..............
No. 2 ..... . .

Trint..................."
Ctluy, Craint .. Forrester'.. 0 . . I 2000 in.... .... 5

ý 180
autres marquas 10 4 25

WIIIIST<Y ECOSSA IS
Itaeîesiy............. pnr gallon. 2 00 2 10

H .nt ............... amas. 5 .1 n 00
Bullck, Lae&Fo Cie.ar gillon. 2 , 0

......... caisse. 4 50 .7 1
Stewart..............pargaîn. 0 . 09

.. ......... 0 . 0 0 4 à
WIIISKZY IIILAN,,DAIS-

Cuie Dietilery....p3r gallon 80 . 220
Iîiîilville .. 2 .J) 2 10

0......... caisse 575 00
WhIISKY DE SEIGLE-

Eu doune................. ......... 
Acqi le...................... ..

CHIAMPAGNSE-
MoIut£ Chlin, No. 1, bouteilles. 1050I.M 18 On). ' 170 .. 1 90)

NO. 2, bouteilles. 15 [m) Iii Où
.. J - 15M .. 1700

Rerer......................15 0> . 20 00
.ulo es aii.................... .15 . .. 21 50
Bouché Fils.................1 . .. 25

ESPRIT DE VIN llliglîminsa 5;0 dsgré' on douane
Dow & Cie..........1par gallon. ... 4.

* Cuiby& SFOn................. 47. 0
.J. P. ' .er & Cie., par gallon. en

douasn .................r gall
acquitte .................. s 44s.

o-derb oui & Sorts.............- 50

PROVI1NCE DE QUEI3EC.
(HAMBRE DU PARLIAMENT.

BULLS PRIVES.
Les personés qui s proposent do s'adresser i

la i LEU ......... de la "rovine le tie
loir ni-tenir la iassation do BLLS PRIVE.S .n

j)tCAUX, partant concession d', pîrivilègus exclu-
sifs ou de pea.irs do C.r..or.ti.n pour les lins
coeiitnerciales don autres, ou ayant pour but de
régcler des arpenta.es ou délinir does imite.oude
taire touite abusa qui aurait l'etret it Coenpre-
ietro les draif <'autres parties, sent par lesv écnt notifiées que, par les rOies iConsoil

,éiltiet dte iAssemiblée Législattif resipee-
tiveîaeîîî (lesueîllles règles sont Pulbliées aut OUne
d'os la -Gazette Oflicielle deo 0 uéhse-)." elles
saut requises d'en donier DEUX lilS D'AVIS
Ispéelliant elairemnt et istinetenmente la netlire
ett tibiet de lit dite demande'. da'îc la "G 'ette
Officiello de Québec," el) s'î.glitis on français, et
auisi dans min journal alglais iet dans un jaurnl
f*ronlçais publiés dons le diatrit cnerné. et de
reuplir les formnalités9 qui 3, sont Isentisimnées.
Le preimiier et le dernier de tels avis devant 'lirec
envu>és au Bureau des Bilas Privés de abaque
Cthimbre. 1

'Toutes pîétitions peurt Bis Privés dloivent êtrei
préslOiéca îlS les "trois premières semiaines",
le lat sessiîon.

BOUCHIER nE DOUCHEIOVILLE,
Greffier du Cen. Lé'g.

G. IMUIR.

Qe6bi, 6 lent 18742. Greffier de l'A . Lg

O O MM EOICE. ASIIG(N MUTUELLE
GradeI Réductiont at Nouveau llaqasinb

LEFEBVRE & PAQUET
E.NSEIGNE Dti PAlLLON ELA.C

No. 101, Rue Notre Dame D CANADA.
(CWlé Oucst,)

Afin de ftire place Il lotir importation d'automne,
qui est très considérable. MM. Lefebvre e Paquet
ont décidé de 'endre lia balance de leur assortiment
d-été ii ofTre le meilleur choix possiblo) à une
réductiaînde 20 par cent

Ce grînd aser 'nient comprend les Mar-handises
suivantes. S les noires et de couleurs. Popelines
soie unies et fleuries Alpae;s noirs e du couleurs.
llérino. Thibets. Paraia tas. Dr 1m de Crêpe. Mous-
selines, E "leas brochéLes. Indienus GayaImnes.
Etottes i Gilets. Dra II Gilets. Uru ps Agnlaiset Ve-
naie s lin rs et -ie couleurr. Casiires, *'Lweds des
itrons les plus nouveaux et des meilleures manu-

etuires, Patrons de Vertes. Coitings nouveaux.
htofres à Chen ses, Cuuîs Caleçemi, et beaucoup
d'autres article• tis . long i iumérer.

De plus :-1,500 pièces Coton Jaune, peu endom-
agé. ic it verge: u ue lot Indiennes, 7 et 8c do; G re-

nad nos, derniers goûte, 12e di ; Popelines lle rayée
40. do; Collets. enteil kl, 45c; Servieîtes de I able.
0e la don; Essuie Mains, tout toile, c ; Cotons à

Drau lias pi.
7eN'oubi.iez pas l'adresse :

LEFEBVRE & PAQUET.
101, Rue Notre-Dame.

S Août.

[A BMQU[ ou P[PLuI1
DIVIDENDE NO.74.

ES ACTroNAIREs nr i_% " BANQUE DU PEU-
PLE " sont lear les présentes notifiés 0u un

Diviiend aemîi-aînnuel de 4l 01, (quatre p *ur cent i.
pour les six me e courant. t été déclié. et -Cru psy t.
"le aux lutureaux de la Uanique, LUNDI, le 2ème
jour îie deptembre prochain, et les jour suivants.

Le Li% re de ransport sera fermé depuis le 15 nu
31 Août, inclueiveieent.

Montréal, 1er Août 1572.

A. A. TROTTIER,
Caitjsier.

ÂtB COlCu afll la Faill 1869
ET SES AMENDEMENTS.

DAxs t.'ArrAIa: DE FRANK I. STREET.

UNE première et dernière feuille de dividende
U n até prélarée, sujette à objection jusqu'au

VINGT-TIXIL35E jour dt mois d'AOUT cou-
rant, après quoi le dividende sera payé.

A. B. STEWART,
S yedie Officiel.

Montréal, l août 1872.

DAS L'AriAiE De JEAN-BTE. MAILIIOT,
1't.ATtRir.r rT COMMEReCANT r MoNTREAL,

FAIL 

L.

E, Soussigné, L. Jas. Luoî., de laCité etdu Dis-
triet de Slontréel. ai é nommé Syndic dans cet te

affaire.
Les créanciers sont requis de produire leurs réela.

mations à mon Bureau, sous un mois et salt aussi
par le présent notifiés de se réunir à mon Bureau,o. 97, lice St. -Jacques, en lu Cité de Montréal, SA-
MEDI. le Quatorzième JOUR de SEPTEMBRE
prechain, à DIX heures A.M., pour l'examen du
Failli et pour l'arrangement des affaires do la Fail-
lite en général.

L. JOS. LMOIE,

Montréal, 12Aot1872. Syndics

licorporee par le Parlenten t de la Puissanc:

el permise pr le Goiîertement.

C'est l'a ceile jleitiuice Camalieniie eur la Vie i
soit jîtromcot Mutielle, ete le est établie su' les vrais
principes îles Compagnies les j lits considérables et
les plus riches du monde.

Les afiaires d' %ssurance d'aucune autre nature ne
sont transicées, et ane i Actionnaire ne peut absor-
be les Profits des Déteoteurs de Police. Dans cette
Compagnie

TOUS LES PR9FITS APPARTIENDRONT

AUX ASSURES

Cette Comapagnie a été formée pari0uitn de
quelques Messieurs qui ocupent un rang élevé dans
lo coinierce du Canada et qui. voyant les stiimes
énormes d'argent qui ont été versées du pays :a
Conipugni s d'Assurance Mutuelle, d'origine anéi
caine. ont résolu du faire tout en leur pouvoir leur
arréter cet état de choseS, C établissaut une Com-
pagis en Canada qui rencontrerait les besoins de
ceux qui désirent s'asiurer à cette Compagnie,

LA MIEUX ETABLIE ET LA PLUS VERITABLE

DES ASSURANCES SUR LA VIE.

Le succès qui est venu couronner leurs efTorts est
tel qu'il leur permet de garantir cîîolètemnnt que le
principe de l'Assurance puroment mutuelle sur la
V e, adopté par une Cumpaguie indigène, ne petit
manquer d'établir nu

GRANDE ET PRECIEUSE INSTITUTION POUR

LE PAYS ET LE PUBLIC.

lnrrsu P'ntscrAL »e î,îPneuvmCE ns: QtUEnec:

No. 235, Rue St. Jacques
MONTREAL.

]DIREOTEUBS
WM. DARLING, Ecn..

R. J. REEKIE, Ect.,

URox. T. S. HUNTINGDON. M.P.

VICTOR HJUDON. EEn..

E. P. POMINVILLE, Ecn.,

THOMAS TIFFIN, Eon.

EDWARD RAWLINGS,
GERANT

DE QUI ON POURRA OBTENIR LES

PROSPECTS ET AUTRS INRl!OMATIORS.

ON DEMANNDE DES

AGENTS ACTIFS et INFLUENTS
DLAS .TOUTE LÀ PROVINCE

S AoOt,

le Y 4&&- '
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MONT RE L.

BARIERES B[ [[R GMPOS[
Pour les Etaiblissements Publics et Privés,

Balcons Toits. Citietiières. Unn111ques,
Bureaux, Garde-Corps, etc.

OUVRAGE EN FIL DE FER
De toutes sortos.

OUVRAGE EN FER DE MIOYEN-AGE
Pour les Eglises.

IATS EN FER OUVRAGES. pour les llütitaus,
Couvents. et'. 01 VRAO ES EN FEt,

D'ORNE3ENTS de toutes façons
/9- ON FOND SUR COMM1ANDE. -5

,Montréal, ler Aitot 1872.

VINAIGRE! VINAIGRE!
FUTAILLES, No. 1

No.2

"CIDRlE
VIN BLANC

A MARINADES EXTRA FORT
-AUSSI-

DAMEJEANNE A MARINADES A BAS PRIX.

DRANSFIELD & CI.,
Manufacturiers Toronto.

Ni.6, Rue St. François- BAlRSS, TUPPER & CIE.
Xiivier. Coin de lia rue
des Comisanres. Seuls Agents.

A V IS.
Les 2séignCs onlt miai n t an minl

et ofr'.ent au

Plus Bas Prix .du Marche
150 Futailles IIUILE, DE MORUE
25 " 1UILE DE LARD

Barils et demi-barils HARENGS DE LABRADOR
de prenuère qualité.

DEVANT t iitivi.i:

.500 QUINTAUX DE MORUE CHISIE.

3ARSS, TUPPER & CIE,
59 Rue des Commisrires.

L'Anti-CHOLERIQUE
Dlr

Dr. L. Hl. JACQUES.

LE PREMIER SPÉCIFIQUE connu contre lu
L rotkaa, découvert on 1848, éprouvé dans
la grande épidémie dit Choléra Asiatique de 1854.

24 annees d'expérience n'ont fait que confirmer
la supériorité de ce grand remède sur toites les
autres préparations vendues dans le même ait.

Son linconestable efficacité est certifiéo par les
Personnes suivantes :

Les Soeurs de la Providouco qui étaient au cou-
vent do Sto. Elizabeth et qui assistèrent les ciho-
lériques de 1854 ; le Dr. A. R. Pinot, do St. Laru-
rent; Soeur Maria, directrice, Sour Christine et
Soeur Justine, au nom de la Communauté des Fif-
les de St. Joseph ; le Dr. G Madore, do Rigaud ;
M. John Watkins, imprimeur ; Mime. Dorval, No.
410, rue Dorchestor; M. E. Nlercier, No. 17, rue
banguinet; Dile. Iélène Lacroix, No. 91, Rue
Berry; M. André Bisson, épicier, coin des ries
Laganuchetière et St. Constant; M. Edouatrd Pla-
mondon, No. 153, rue Lagauchotière ; 3. Arth ur
Bouchard, tailleur d'ornements d'église ; Ml. Chs.
Benoit, 419, rue Lagauchetière; M. Frs. Mloreau,
charpentier, rue Ste. Catherine, le Dr. N. Des-
marteau, Miontréal ; et un grand nombro d'autres.

PRIX :-35 ets., fioles No. 1 ; 50 ets., lioles No.
2; 8l.00, fioles No. 3.

,, Y A vendre au No. 105, Rue Lagauclictière,
Montréal.

8 août.

Le Viviicateur des Cheveux

DR. L. H. J. JACQUES.
Pour rendre aux Cheveix gris .n blarnes leur cou-

leur primitive, tîLur timipêchlier les Cheveux du toUmIber,
pour nettoyer la pILu oe lai téle.

PRIX: 50 Cts. la bouteille.
A vendrt ai Ko. 16;5, RU' AAUA UCIIETIER E',

Nlontréaîl.

I'ne réduction libérale aera faite at commeree.

La Société qui a ei-devant existé entre les sous-
signés sous les nom et raison de J. B. Auger et
Cie., Expéditeurs, a été dissoute de consentement
mutuel, le 21 Juin 872.

Toute affaire concernant la dite Société sera
réglée par noua au Bureau do la ci-dovant
Societé.

J. B. Au.e,
J1. 3lcL exsA,
11rmiî McLessA.

Montréal, 21 Juin 1872.

AVIS.-Les affaires île la ei-devant Société, J.
B. Auger et Cie., seront à l'avenir continuées par
les suissignés sous les nom et raison de J. B. At-
ger, Fils et Cie.

J. BITE. AUGEa, Su.
J. BTE. Auoît, Jnt.
STANtaLAS AUER,
DR. IlititDAS LEBANe,
EsînLE SEneuN.

Montréal, Juillet 1872.

ACIt COpCBei[at la Fall|te 18B Dissolution de Societe.
DANS L'Awinrte DltE

il. OCTA'E' CIL BOT, ci-dlevant jilarchawtl de
St. Etuienne. et main tenan de lit Cité de Mon-

treal.
FAILLI.

je Soussigné, L. Jus. Lejoie, de Cité et du District
de Montréal, ai Cté nommé Syndic on cette affaire.

les Creanciers sont requis de produire leurs réela.
mations à mon .Unreau, sous un mois, et sont ausi
par le présent notifiés de se réunir à mon Bureau,
No. 97, Rue St. Jacques. en la Cité de Montréal,
SAMEDI, le DIX-NEUVIEME jour d'AOUT cou-
rant, à 3 heures P.I., pour l'exament du Failli et
puur l'arrangement des affiires de la. Faillite ou
sénérale.

Montréal, 17 Mai 1872.

L. JOS. LAJOIE,
S'îdi7lie.

La Société qui existait ci-devant entre les soirs-
signés, comme fabricants de Biscuits [Crakers]
sous la raieon sociale do LoisEAu & Cie., a été
dissoute île consentement mutuel. MMl. Vi'tA &
Vican restent seuls chargas dit réglement des
affaires de la dite Société.

VIAU & VIGER.
CUTHIBERT LOISEAU.

Les soussignés saisiseent cette occasion pour
remercier leurs amis et le public de l'encourage-
ment libéral qu'ils en ont reçu, et pour les infor-
mer qu'ils continueront, comme par le passé, à
fabriquer des biscuits de toutes sortes et de pre-
mière qualité ; qu'ils ont considérablement aug-
menté leur établissement. Ils espèrent par la
qualité de leurs marchandises et la promptitude
à exécuter les commandes, continuer à mériter
l'encouragement publie,

VIAU & VIGEI.

Cor[RS [URI ,sl 8UISAýE
DE

GODFROY CHAPELEAU
A l'éprouve du F'eu et des Voleurs, doulblés oit

Acier et oit For.

CONSTRUCTEUR DE PONTS EN FER
AUSSI DEi

GARNITURES INTERIEURES, pour votes oit
foi, avec portes à l'éprenvo des voleurs.

PORTES ET' VOLETS ein fer à l'épreuve dîa feu.
PORTES EN FER pour UiBanques, Iti itîtutionîs

Publiques et Chuîrntiers de Cimetières.
COFFRES DE SURETE, pour la préservation

de documents importants, Billets de Banrtqules,
Débontures, ete.

SElRURES BIEVETEES, spécialomont ada1p-
tées aux portes de voûtes, Banques, Coffres-firt
et Prisons.

OUTILS DE TAILLEURS DE PIERRE.
COFFRES-FORTS DE SECONDE MAIN pris oi

échange de coffres neufs, ou acheités ait plu»
haut prix du marché.

BUREAU--320 RUE ST. LAURENT.
rasm::

Coin dus rues On tario et St. Chrles forrommée
MONTREAL.

t Juillet 1S72.

SEL SOUS VOILE
ET EN DECAIIRGEMENT

1000 Sacs Factory Filled
EVAss Cnowvr Boai)

4000 DO GROS DE LIVERPOOL
10 AU TONNEAU

A Vrtis: rai
CHARLES FRASER & CIE.,

375 Rue des Commissaires.

DE HARTFORD, CONN.

Capital paye - - - $3,000,000

CETTE COMPAGNIE ASSURE

Les Habitations, Magasins, Moulins
et Usines

A des conditions Russi faciles que la nature du risque
peut le permettre, en offrant de plus la garantie
qu'un fort capital seul peut donner contre les grands
incendies. ROBERT WOOD,

AGENT GÉtstA.
18 Juillet.

JOSEPH RIELLE,
ARPENTEUR JURÉ

A TRANSPORTE SON fBUREAU'
AUV

No. 146, Rue St. Jacques
À .DI[SsUs DE MM. Gsas & Ci.

MANUFACTURE I
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Chemins de Fer du canada central
BROIKVILLE IT FOTTAWA.

Grande Route a voie large con-
duisant a Ottawa.

LE ET APRÈS LUNDI, LE 6 MAI COURANT
les convois partiront colme suit

DE BROCKVILLE
Exrn:ss à 8.00 A. M., arrivant à Ottawa à I.00

P. M., et à Sand Point à 1.20 P. M.
TRAiu DE LA MALLE à 4.00 P. M., arrivant à Sand

Point à 9.30 P. M.
ExPRESs DIRECT D'OTTAWA, à 3.30 P. M,, en son-

noction aveu l'Express de jour du
Grand Tron do l'Est à l'Ouest, arri-
vant à Ottawa à 7.10 P. M.

D'OTTAW A.
ExPRiss DIRECT DE I.'OuEsr à 10.00 A. M., arri-

vant à Brockville à 1.40 P. M., en
connection avec l'Express de jour du
Grand Tronc allant à l'Est et à
l'Ouest.

TRAIN JE LA àALL. à 1.20 P.M., arrivant à Brock-
ville à 9.35 P.M.

ARRIVANT A SAND POINT
à 1.20 P. M. et à 9.30 P. M.

PARTANT DE SAND POINT
à 6.00 A.M., I.40 A.M., et à 3.30 P.Mi.

Les Trains du Canada Central et les embran-
chements de Pertlh font connexion régulière avec
tous les trains du chemin de for B. et 0.

Transbordements faits avec diligence. PAS DE
TRANEBORDEMENT LORSQUE Les CHARS SONT CHAR-
<É.4 AU CUMPLET PoUR UNE STATION SPÉCIALE.

Hl. ABBOTT,
Broekville, 4 Mai 1872. Directeur.

COMPAGNIE

chemi de fer du acifque
DU CANADA.

VIS PUBLIC EST PAR LE PRÉSENTA donné que les LIVRES DE PARTS de la
Compagnie du Chemin de Fer du Pacifique du
Canada (Cand Pucilc Railcay Compnny] se-
ront ouverts le QUINZ.IEMLE jour de JUILLET
prochain, aux différentes places ci-après nom-
mées et entre les mains des personnes suivantes,
conformément à la loi; savoir :

MONTREAL: E. LEF. DE BELLEFEUILLE,
Eor. 15, Rue St. Lambert.

QUÉB3C: WILLIAM RAE, Eer., de Allans,
Itae & Cie., 21, Rue St. Pierre.

Les personnes qui désirent faire application
pour des parts dans la dite Compagnie, devront
s'adresser dans la Province de Québec, aux
agents ci-deesus nommés.

Le Secrétaire,

E. LEF. DE BELLEFEUILLE.
Montréal, 26 Juin 187:.

P. DAIGLE
Machand de Gmians, Farines

ET PROVISIONS

No. 273, Eue des Commissaircs
.MO.N TR.AL.i

.Avis.
Vu la décision de la Cour d'Appel dans la cause

TuE GLEN BaiE CoMrANY, et les doutes qu'elle
laisse peser sur la reputation commerciale de M.
John Leeming, j'ai l.honneur d'informer mes amis
et le publicen général, que je ne ferai plus affaires
sous les nom et raison do JosH LErFiNa & CIE.,
à l'avenir, mais seulement sous le nom de

OVIDE STE. MARIE,
Eneanteur et Marchand à Commission.

25 Juin 1872.

OVIDE STE. MARIE
MARCHAND A COMMISSION

ST

AGENT GENERAL
Nos. 404 et 400, Rite St. Pai,

MONTREAL.

REPRESENTANT EN CANADA LA MAISON

E. GERIN, de St. Jean d'Ange-
ly, Charente Inferieure,
France,

Pour les articles suivants
Eau de vie qualite superieure
Champagne '"
Clarets '"
Sauterne "
Chablis "
Conserves
Nauxpic (Vin des Dames)
AUSSI AGENT POUR LA CELEBRE MAISON

MERMILLIOD FRERES,
de Chatellerault, (le Sheffield

de la France.)
COUTELLERIE PRANCAISE SUPERIEURE.
N.B.-Ordres reçus pour le Commerce seulement

Montréal, 18 Juin 1872.

Dr. 3. A. CREVIER

11STAUMITEUR DD LA ChEUELUE
Guérit toutes les maladies du cuir chevelu,

éruptions, irritations, fortifie la racine des che-
veux, les empêche de tomber et les fait croître,
leur rend leur couleur primitive.

Prix - - - - - 1.00 la Bouteille.
. filSupérieur à toutes les préparations con-
nues. S'adresser au

Dn. J. A. CREVIER,

44, Rue Bonsecours.

RENRI C. BOSSE

MARCHAND DE BOIS
ET

Marchand a Commission
EN GENERAL

Agencespar toutl'Ewropeet l'Amtérique

No. 8 BATISSES GOWEN

RUEJST .PIERRE, QUE BB1C

Sill[ '[ECI W TOROTO
Etablie en 1834.

F W. COATE & CIEs
AGENTS DE MANUFACTURES

ENCANTE URS
ET

MARCHANDS COMMISSIONNAIRES
RUXE KÇING

TORONTO.

Hotel du Gouvernement.
OTTAWA,

Jeudi, 20 Julin 187-_.

PRSENT

SON EXCELLENCE LE GOUVERNEUR Gl:-

NÉRAL EN CONSEIL.

Sur la rocommandation de l'Honorable MinistrIz
des Douanes, et conformément aux dispositions
de la 8me Section de l'Acte 31 Viet.. intitulé:
" Acte concernant les Douanes," il a plu a Son
Excellence d'ordonner, et il est par Io présent or-
donné que les Postes de la Baie d'Hudson connus
sous les noms de York Factory et Moose Factory,
dans le Territoire du Nord-Ouest, seront et sont
par le présent, érigés en Postes de Douane, York
Factory comme annexe au Port de Winnipeg.
dans la Province de Manitoba, et Moose Factory.
comme annexe au Port du Sault Ste. Marie, dans
la Province d'Ontario.

Wx. Il. LEE,
Grellier lu Conseil Privé.

8 juillet 187

Hotel du Gouvernement.
OTTAWA,

Le 20me jour <le Juin 1872.
PnÉSENT:

SON EXCELLENCE LE GOUVERINEUR-G-
NÉRAL EN CONSEIL.

Sur la recommandation de l'Honorable Ministre
des Douanes et conformément aux dispositions
de la 8ise Section de l'Acte 31 Vict., chap. 6,
intitulé. " Acte concernant les Douanes," il a plu
à Son d'Excellence d'ordonner, et il est par le pré-
sent ordonné, que le Port d'Apple River, daus le
Township et District de Parreboro', Province de
la Nouvelle-Ecosse, sera et cst, par le présent,
érigé en Poste de-Douane comme annexe au Port
de Parrsboro'.

Wâr. H. LEE,
Greilier du Conseil Privé.

8 Juillet.

Courtiers.

A. & A. B. CHARLEBOIS.
COURTIERS de DENREES COLONIALES,

c et
AGENTs roua Là DIsTILLFRIE,

G00DERRAM &1 WORTS,
TORONTO,

16, RUE ST. SACREMENT,
MnNTaf.AL.

J. P. OX,
COURTIER EN THE,

HUILES.
EPICERIES,

et
DENRÉES COLONIALEE

Coin des rues
ST. SACRUMENT 'T ST. NICHOLAIS.

Maniuat
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Huiles et Peintures

LYMANS, CLARE & CIE.
ÉTABLIS EN 1803.

M ANUFATUREUIS n'IlUILE DE LIN,
PEINfURES cr MASflC.

IMPORTATEURS nE DROGUES ÉTRANGERES.
PEINKIRES ET CO' LEURS,

HUILES Er BOIS DE TEINTURES.
382, 384 et 386, St. Paul Street.

Montréal.

JOHN McARTHUR & SON,IMPORTATEURS ET MAiCIANDS D'HUILES,
PEINTU RES SECIIES T à

L'HUILE, VERNIS, VITRES,
PRODUITS CHIMIQUES,

Marchandises de Marine. Teintures, &C.,
18 Rue Lenoinc.

3ONTIEAL.

R. C. JAMIESON & CIE.,

M ANUFACTUIelERS DE VERNIS et D'IMI-
TATION DE LAQUE DE CHINE.

DIMPOTAIIEURS
D'HUILES, PEINTURES. COULEURS, TIlE-

REBENTINES, etc., etc.
No. 3 Ialle aux Bilée et No. 6 Rue S. Jean,

MONTRIEAL.

C EAP -PAINT SHOP.

A SSORTIMENT COMPLET DE PEINTURES.
fHuiles. Vitres, Pincea,x. Vitres coloriées et de

Miroi-s Tapitsoie. Huile te Chnrbon. Lampes, etc.,
des plus considérable et admirablement choisi.

VENTES EN GnoS ET EN DkTAIL.

9W' Veuillez rendre une visite à mon Etablisse-
ment'
311 et 313 R UE ST. LAURENT, MONTRÉ AL.

L. N. DENIS.

Huile de Petrole.

COMPAGNIE CANADIENNE DES TERRES
ET DE MINES (Limite)

BirCOU principal: LI MrxîNo LANF, LONDRES,
ANGLETEnnE.

TRADE < >C MARK.

/ QALTV

Z F1R E T EST t-

D'ASURE

RAFFINERIE DE PETROLE (S.ANDARDR PPTROLIA). ONTARIO.
D. CAMPBELL. AGENT,

13 Halle aux Blés,
MONTREAL.

ROBERT B. MURRAY,
MACHAND EN OS DE PETROLE RA-

PINEE. D'HUILES LUBRIQUES, BEN-
ZOLE, GOUDRON, etc.,

36 Rue Lemoie, MONT RÉA L.
Toulours en magasin toutes les meilleures marques

d'Huiles de Charbon.
Le plus haut prix payé pour les barils vides.

ADOLPHE GERMAIN,
V0 C A T,

SOREL, District de Richlieu.
M. GUxAN se charge de toutes colleetions et d'af.

aires légales dans le district de Richelieu.

Maschines a Coudre.
LE

VERDICT DU PEUPLE
LA MACHINE A COUDRE

GA R D N TFIR
Est reconnue par les meilleurs juges du pays, pour

étre lai meilleure Machine à point noué pour
Famille et pour les Manufactures, qui ait été

présentée su public.

Cos MACHINES ont ob.enu les prix snivants on
compétition avec les meilleures Machines de ce
Pays :- LIe de Pri.r pour 1871.
Premier prix à T' ront--Promier prix à Londres, à

l'Exposition du Great We,stern-Preiier prix à
Guel ph. à l'Expositionlu G ret Central-Preicer
pri, it Ste. Catharine, Comté lo Linicoln--reier
prix à Chathamn. Comté de Keont-Prei. r prix à

,Vatteiloo. Comté de Waterluo-Premier prix à
Orangeville. Comité de Sin, --P.emier prix à
Mono. Comté do Peel-Peinier prix à Caledon.
Couté de Simeoe-Premier prix à W'ellan i,Comté
de Velland-Premsier prix à Orterville. Comté
d'lixford-Second pr à à l'Expositio Provinciale
de Kingston, et Diplo 0 à Itamilton, et diverse,
autres Expositions de Comté.

Cette Mnchine peutourler, border, broder, taire des
remplis, pi.Iner. rebattre. etc udre toums les Etoffes
deptis les oliis legrejusqu'ux s.iirs les plus épais.

PRIX:..32, garantie por5u ans.

eW- Ces M,,chine sont Cgaleniemit vendues 1cPar
paieent lcoiel. W. N LLOYD,

Agent pour Montréal et les environs.

431,-Rue Notre-Dame,-431,
[colN DE LA RtUE oLLARTD.j

Ir On demande des AGENTS pour les Comtés
des environs d Montréal.

GRANDES DECOUVERTES
DU

Dr, J. A. CREVIER.
L'ANTI-CHOLERIQUE

Le seul spécifique connu contre le choléra et
tonte espèce de Diarrhée, Dérangement d'Intes-
tins et d'Estomac, Indigestions, &c., &c.

Cures merveilleuses attestées par des person-
nes dignes de foi et bien connues.

Prix - - - - 50 Cts. la Bouteille,

Certificats par les personnes suivantes :
Les RR. Mess. J. Ravmnond, ptre., V.-G. et

Sup. du Collége de St. Ivilaithle; Ed. Crevier,
ptre., V.-G. et Stip. du Collùge de Ste.-Marie du
Monunoir, J. S. Dermie, ptre.; F. X. Collerette,
Ptre., Sip. duit Collége do St. Césaiire ; J. Pro-
vençal, curé de St. Césîaire; l.S. Taulpier, Ptre.,
curé de St. Pati; l';Hon. W. Ciaff1'rs., membre
lu Conseil Législatif; les Docteurs Franchère,
lPinsonneault, Jacques, et par MM. Charles
Couture, Victor Côté, J.-Bte. Tesier, Del'e
Philonène Gauthier, et un grand nonibre d'au-
tres personnes.

S'adresser
Du. J. A. CREVIEIl,

No. 44, Rue Bonsecours.

fi!ERéduction libérale faite au commeree.

Craines.

Les marchaods de la campagne
Sont priés de ne pas oublier le.

PHRMALIÉ FlCALT & fiLS
dans leurs achats du Printemps. Tous les articles

Font de qualité supérieure et à des
PRIX EXCESSIVEMENT BAS.

GRAINES DE CHAMPS, DE JARDINS et de
FLEURS toutes fraiches.

PICAULT & FILS,
PAu.ÂtEals CanIOsT.s,

75, Rue ic otse-Dame

Importateurs de denrees coloniales.

J. IIUDON & CIE.,

MIPORTATEURS ET MARCHANDS1 de
DENREESCOLONIALE, VINSPIRITUEUX

et COMEsTIBLES.
Agents pour la célèbre Eau-do-Vie inGIAUD FatnE.

246, RUE ST. PA UL, et
199 et 201 DE, COMMISSAIR ES,

MONTRAL, P.Q.

GAUTHIER, MAYRAND & CIE.

IMPORTATEURS DE
VINS. SPIlRITUEUX, EPICERIES,

MARCHANDS tiE
FARINE,

LARD,
SAINDOUX, etc.

274 et 28l. Rue Des Comsiticrec,
MONT R E AL.

GAUCHER & TELMOSSE,

IMPOITATEURS DE
DE\REES COLONIALEQ,

VINS ET SPIRITUEUX,
3tARCHANDS DE

FARINE, LARD, bAIEDOUX, etc., EN GROS
No. 200 Rue St. Pau et 161 Des 'ommissaires,

MONTRtEAL,
G. G. GAucuERit. L. W. TE.iaossE.

SENECAL, CADIEUX &FILIATRAULT
IàPRATETIR.-,I"O]" 3MARChIANDS D'EPICERIES,

VINS, LIQUEURS. et
PROVISIONS

278, RUE ST. PA UL. et
225 et 22î, DES 0PMMISSAIRES,

MoxTaRtAL, P.Q.

DESMARTEAU & CIE.

IMPORTATEURS DE
VNLIQUEURS,

EPICElIlES, etc.,
EN GRON

231 et 233Ru DF.S ConussaBs,
MONTREAL.

C. MELANÇON.

M ARCRAND-EPICIER,
191 RUE ST. PA UL, IONTREAL.

LA MEiLLEURE POUDRE A BOULANGER
QUI EXISTE.

Est la seule originale et authentique.

S! ELLE NE DESAPPOINTE JAMAIS. -MM

Vendue par toits lea Epiriers.

Fabricants de Chaussures.

N. VALOIS & CIE.,

M ANUFACTURfERS ET MARCHANDS DE
CHAUSSURES, EN GROS,

26 ET 28 PrACE JAcQUEs CAnTIER,

MONTREAL.
NAncIssE VALOIs. JUGE VALOIS.

G. BOIVIN,

FABRICANT DE CHAUSSURES
"-EN GROS 159Z

No. 300 RUE ST. PAUL, MONTREAL,

Vend à ineilleur marché, pour argent comptant, que
partout ailleurs.

M Une visite de la part de messieurs les mar-
rhands est respectuousement .ollicité dans notre
intérêt mutuel.

., Nr. A. ILITO"Ec>T
MARCHAND TAILEUR

184, Rue Notre-Dame, 184
MONT.RBEAE.
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Assurances.

UNTON COMMERCIALE COMPAGNIE D'AS-
SUILANCE DE LONDRES, ANGLE tERRE.-

Capitil. 2k Millions Sty.-Deposé en Canada, 6150,000.
FEU.-On accorde des polices d'assurance sur

grain et produits de la forme, magasins d'entrepôts,
domeures, magasins et Usines et leurs contenus.

VIE.-Garantie parfaite et taux raisonnable.
Mairques caractérist que-Economie dans l'adminis-

tration et bonus libéraux.
Voir exemples dans le prospectus.

MORLAND, WATSON & CIE.,
Agents Généraux pour lo Canada.

FarE. CoLr., Secrétaire.
A. TELLIR Sous-Agent.

Bureaux-385 & 387 Rue St. Paul.

ETAT FINANCIER

DE LA 003fPAGNIE D'ASSUUANCE

ANDES,
25OctobTe18 1.

Argent en mains. à la banque et on transit *286034.43
Bonds Cie ta s-Uniý, 'tat, Ville et

Cuinté. inieur actuel e ........ ;...... 30,073.34
Bonds du chemin de fer, valeur actuelle.. 8,00
Prêts collatéraux........................ 99,500.00
Inté.ts nceumulés. .................. 49, .00
Premuiers hyputrIè(ues.................... 6'Jl96.53
ÏIl, recev bles ... .. .............. 9,347.66
C.mptu, cr,,îraput primes et balances entre

'ea mains des agents.......39,006.iO
Montant des actionnaires p otisti.. 5,000.0

Total de l'actif............ $2,078,148.46

PERTES DE CIIICAGO.
e850.000

EN COURS DE REGLEMENT.

J. B. BENNETT.
PrEisdent.

N. P. HARRINGTON, uent,
235 Rue St. Jacques.

1 Novembre.

W. A. CAMPBELL & CIE.
IMPORTATEURS

MARCHANDS EN GROS
CAFES, EPICES, &c.

24, BUE ST. SACREMENT

CANADA COFFEE & SICE STEAM 8MIU
525 et 526, RUE LAGAUCHETIERE

NONTREAL.

LE BULLETIN DE NEW YORK
JoDRNAL FINANCIER, COMMERCIAL

ET D'EMIGRATION

PARAIT TOUS LES LUNDI£.

ABONNEMENT POUR LE OANADA:
Uu an...............S8.00
Six mois ............ 4.50

Les communications relativos au journal et les
remises de valeours devront étre adre4Ssi au Diret-
tour du Bulluin de Neto York, 48 Broad Street, ou au
Bureau du Ni.uianCanadien, batisses de la f.uet.
Montréal.

Marchands de Farines.

BOYER, HUDON & CIE.,
Succegseurs de Louis BoyxE & CIc.,

M ARCHNDS DE
GRAINS ET FARINES,

PROVISIONS et EPICERIES,
L. ALPanNSE BoTEE.
Fauts Hunov. MO N TR E A L.
CSALES BoYEE.

HOSPICE LMBELLE & CIE.,

M ARHINDS DE
FARINES, GRAINS ET

PROVISIONS,
No. 10, Rue du Port, MONTBEAL,

KIRKWOOD & MORE,

MARCHADS. DE

CEREALES,
FARINES, et

HUILES de POISSON,
26 Riue des Enfante Troueid,

MONTREAL.

Ferronnerie et Quincallierie.

C. H. LETOURNEUX,

IMPORTATEUR de

QUINCAILLERIE,
COUTELLERIE, &c., &e.,

261 à 265 Rue St. Paul, (coin de la ruelle Vaudrouil)
MONTaR.AL.

MAGASIN CANADIEN DE FERRONNERIES

H. TIVEAU, Imortaenr de FERO ONN-
RISet Fabricant de FERBL %NTERIIIS.

EVSEINVE de L'UOUINE et au CADENAS
Nos. 193 et 195 Rue St Paul. MnNTREAL. Assorti-
m'nt complet d'fiuiles. Térébentine, Peintures
de toutes sortes. Vires de toutes randeurs. Vernis,
etc.-Ausd:. POELES DOUBLES à un ou deux
fourneaux, POELES DE CUISINE à charbon et à
bois, de fantaisie et autres.

ETABAI EN 1869.

J. T. Le TOURNEUX,
IMPORTATEUR DE

PEINTURES DE TOUTES COULEURS

HUILES, VERNIS,

VERRES A VITRES, MASTIC,
LAMPES, PINCEAUX,

CHEMINEES, ETOUPE,

COLTAR, &o., &c.

RECS.TTES POUR TE1I.DRE, &c.

Seul agent pour la Puissance du Canada do la
Graisse Patentée de Dossors pour Essieux.

No. f59, Rue St. Paul, Montrcal,

Insolgne de la Lampe, Pineeau et Baril de
Peinture.

MORIN & CIE.,
C0u08ilS el 0o0missionnaiî[s,

P'OURL'ACIIT ET LA VENTH [E

COMESTIBLES,
EPICERIES,

SPIRITUEUX,
ET

DENREES COLONIALES.
AGENTS POURM LA

)istillerie de Prescott,
COIN des LUES ST. NICOLAS el S.T PA UL,

MONT RE A L.

Dissolution de Societe.

AVIS est par les présentos donné que la SoCiétc
qi a ci-devant existe entre les soussignes comme
Distilateurs, sous les noms et raison de J. P.
WIsER & Cxv., est expirée parlimitation du toms1îs
au ler courant.

Toutes dettes dues à la dito société eont paya-
bles à J. P. Wisen, et toutes dettes dues par la
dite société seront payées par lui.

Prescutt, 10 Juillet 1872.

Signé J. P. WISER.
A. S. EGERT.

Témoin-ALBERT VIIITNEY.

Le soussigné a l'honneur de donner avis que
les affaires ci-devant conduites sous la raison J.
P. Widor k Cie., seront à l'avenir conduites par
lui, sous son propre nom et à son propre compte.

Signb, J.P. WISEI.

Aux Miarchands de Vin, et Etablisse-
ments de Bottelage.

Machine patBfltBe uiYuseIB
1'oUR LA

Mise en Bouteille et à Boucher,

Fonctionnant d'elle-mere
DJE

CHAS. A. GREGORY
Maintenant en usage chez tous les Pharmta-

ciens, Marchands de Vin et antres.

En vente ciez
JJUNT & U3ROCK,

No. 29 & 31 Rue St. Jeai, Montréal.

. ROUSSEAU

FËnRBLANTIlIR & PIJOMBIER
No. 337 Rue St. Laurent

MO-NTREJL.

Ordres pour Fouraises à Air Chaud, Vontilateurs,
Refrigérateurs, Fournitures de Poëles, etc.. clcutérs
avec diligence. Ordres pour Couvertures pIompte-
nient reinilis.

PRIX EXTREMEMENT MODERES.
M. S. UocSssÀu IL été pondant plusieurs année

chef datelier clic T. Crevier, luo iora-Dmne
il a acquit une grande expérience dans ce genre
d'ouvrete.

18 JuOtet.

Huile de Charbns , Lampes,
VITaES, GLACES DE MIRoIRS ET VIrmEs DE COULEUR1 Cieniiees & Mcuhes ile LamPes.

TAILLEES A DEMANDE.


